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abrégé 

DES  REPRÉSENTATIONS 

ET  DU  MÉMOIRE 

SUR  L’ENCYCLOPÉDIE, 

Qui  doit  paroître  le  14  ou  le  21 

Mars. 


Extrait  du  Mercure  de  France  du  y Mars 

ly$9  y Hôtel  de  T hou  y rue  des  Poitevins » 

„ Monfeigneur  le  Garde-des -Sceaux  s étant 
fait  rendre  compte  de TTpofitiSr â&uelle 
de  l’Encyclopédie  5 & le  fieur  PancEoûcEe 
venant  de  s’obliger  de  donner  aux  Soufcrip- 
teurs  quarante-huit  volumes  à iix  livres  au 
lietV^e  TrvTes7'Tu i a permis~dm^rir 

une  oîïïTfcription  de  tous  les  Didtiomîaîres 
fepares  de  1 Encyclopédie , de  continuer  la 
Soufcription  de  cet  Ouvrage , ôc  de  deman- 
der un  Supplément  de  Sûufcripnonyy  EFn. 
cyclopédië  devant^ ivoir  plus  du  double  de 
Volumes  qu’on  n’en  avoit  annonce^ 

Signe j de  Maissimy, 

fcid  5 E YJ  Février  178g* 
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SUR  L’ENCYCLOPÉDIE. 


Xe  TT  RE  de  M.  PANCKOUCKE  aux • 
Libraires  , contenant  l'Abrégé  des  Repré- 
fentations  & du  Mémoire  Jur  PEncyçlç» 
jpédie. 
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ES  SIEURS* 
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On  mettra  en  vente  le  14  ou  21  Mars  h / 
trentième  Livraifon  de  l'Encyclopédie.  Le  r 

tomrtfôifiemeTJremière  Partie  des  Mathé- 
manques , contient  des  repréfentations  que 
j'adrellè  à MM.  les  Soufciipteurs  de  cet  Ou- 
vrage. Elles  font  fuivies  de  divers  objets  qui 
y font  relatifs , dont  il  eft  nécefïaire  qu'ils 
prennent  connoillance.  Ce  Mémoire , im- 
primé en  grande  partie  en  petit  caractère 
comprendjdouze  feuilles  d'impreiïfon.  Je  vais  , 
Meilleurs , vous  préfenter  ici  le  plus  briève- 
ment & le  plus  clairement  qu  il  me  fera 
poffible , l’abrégé  des  principaux  arrirW 
qu’il  renferme. 

L'Encyclopédie  n'eft  plus  aujourd’hui  c& 
que  nous  préfumions  qu'elle  devoit  être  S 7%^ 
en  1782.  Quand  nous  avons  entrepris  cet 
"Ouytagê^  nous  étions  dans  la  Ferme  per- 
fuafion , 8c  le  Profpeéfcus  en  offre  le  témoi-  £^47 

gnage,  que  cinquante  - trois  à cinquante- 4^^  ? 
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Sur  l’ Encyclopédie. 
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des  matières  de  la  première  Encyclopecüÿ 
de  Paris  , feraient  plus  que  .™ms  pour 
renfermer  la  totalité  des  matières  quil  doit 

4nir  environ  à moitié  , nou  P ~ 
ferrrSHôOT  volumes  pres  de  D.i- 
cours  & unvâümTHé  Planches,  en  detei 

miner  le  nombre  exaét,  & les  Auteurs  ne 
noua  oient  rienaffurerde  plus  pofitil  que  nous 
J((uj  |t  cet  objet.  C’eft  l’imperfection  de ja  pie- 

2i£&S4Mj^fKSJB 

ITT  «œ'g'.îSe  aofnjôîBtion  de 

Nous  ferons  obferver  que  cet  Ouvrage 
dépend  de  cent  Auteurs  ; & que  S 
chacun  d’eux  nauroit  augmentera  copie  que 
d’un  demi-volume , cela  tonnerouanquaMe 
volumes  d’augmentation  : eh  . qui  peut  d 
nue  compolition  quelconque  , & lui  tout 

de  la  namre^eTÎTncyclopédie , fixei  ngou- 

revifement  les  bornes  dans  lefquelles  il 
fe  renTS5Sn-Et  comment  n aurions- 
, -1T  nous  pas  nous-mêmes  été  trompes  fur  tant 
de  PrLeM&ntes  qu  embraffe  ce  grand 

tfy  ' Duvrage~pnaq«e  chacun  des  Autems  1 

»■  ff  “oî  “ï: 

-n  ]\te  QUe  l'exige  l’état  actuel  des  conno 
]Lices  humaines  ; fi  on  eût  voulu  obliger  es 
Auteurs  de  fe  renfermer  dans  les  claufesjlncus 
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Sur  l'Encyclopédie.  _ 5 . f/  , 

de  leurs  a£tes,  l’ Encyclopédie  eut  etejnçn ^ 
niée  une  fécondé  fois » 

)çs  Sciences  entières  ont  et£  oubliées  dans  *g*Af*{ 
le  Profpëttus”  'comme  VÂrcKitMirt  Tes  Jï&Uty 
Ponts  Chauffées,  laJ^énerie, 
les  Municipalités  3 les  leux  -,  l HijkoM  -An- 
cienne : falloit-il,  parce  que  ces  Diftiopnaires 
av oient  été  oubliés  dans  le  Profpeélus , ne 


pas  les  mettre  dans  l’Ouvrage? 

Toutes  les  Parties  de  cette  Encyclopédie  ^ ^ 
ont  reçu  des  açcroi lie1  mens  auxquels  1 im-  ^ 
menfité  de  1 entrepriie  n avoit  pas  permis 
qu’on  pensât  d abord  \ êc  un  Entrepreneur 
qui  n aureit  confulté  que  CQnJntérèp  plutqt 
que  la  perfedion  de  cet  Ouvrage , les  auroit 
négligés  5 s’il  n avoit  eu  en  vue  que  de  rem- 
plir les  conditions  du  Profpe&us  *,  & il  y a 
des  portions  > comme  la  nôtre  , ou  un 
EîbrâîFe  , en  voulant  fe  renfermer  rigoureu- 
fernent  dans  les  conditions  qu’il  a prifes  > 
rnanqueroit  plus  au  Public  , aux  Soufcrip- 
teurs  8c  à lui  même  5 par  cette  conduite  , 
qu’en  ne  s’y  conformant  pas. 

Cette  augmentation  de  volumes  de  Dif- 
cours  8c  dé^TTancïïêsp  fert  les  intérêts  des 
Soufonpteurs,  & contribue  à la  perfection 
de  l’Ouvrage.  C’eft , relativement  à nous  , le 
plus  grand  malheur  qui  pouvoir  nous  arriver; 
car  fi  l’Encyclopédie  euthpu  être  renfermée 
dans  cinqnante4épt  à foixante  volumes , elle 
ferait  à la  veiTeaetfeTerminée  j nos  fonds 
feraient  rentrés , nos  travaux  finis , 8c  nous 
aurioniTefiperance  de  placer  chaque  année 

A 3 


' : - . 

i Sûr  l Encyclopédie, 

un  certain  nombre  de  corps  complets  j ce 
A/irùxuA+f  que  nous  ne  pouvonFpTus^ëlpérer , le  nom- 
&*M*/  bre  des  volumes  de  cet  Ouvrage  devant 
être  plus  quëUTou  Blé. 

Un  Entrepreneur  de  mauvaife  foi  pour- 
rait encore  aujourd’hui  diminuer  de  moitié 
le  nombre  des  volumes  à 6 liv. , en  obli- 
geant les  Auteurs  à fe  renfermer  dans  les 
clauies  de  leurs  aétes , & en  convertilfant  en 
Supplémens  les  volumes  excédens , relatifs 
auxDiétionnaires  dont  le  Proipeélus  fait 
mention.  Nous  avons  cru  que  nous  devions 
nous  conduire^  différemment  , & que  les 
Soûlcnpfëürs  , éclairés  iur  leurs  véritables 
intérêts  , nous  en  iauroient  gré. 

Nos  engagemens  , nous  voulons  les  tenir  % 
nous  croyons  meme  aîîëEbeaucoup  au-delà  > 
car  il  eft  certain , pour  toute  perfonne  qui 
ne  voudra  confulter  que  le  droit  & le  titre  de 
la  fouicription  , qu’ayant  annbnce  cette  Eney- 


f W ^ ^ ^ero^  pôffibleqùil'ÿ 
^ — --  „ volumes  de  plus  ou  de  r 


/elopédie  en  cinquante-trois  vol.  Ôc  ayant  dit 

m 


eut  trois  a quatre 
moins  , dont  on 
*>  fe  tiendra  compte  réciproquement  fur  le 
Jt  *»  pied  de  1 1 Hv.  » j & ayant  enluite  ajouté  ; 
« înatTlicontre  toute  attente  , <k  pour  la 
» perfection  de  l’Ouvrage , nous  étions  né- 
ceffité  à un  plus  grand  nombre  de  volumes, 
‘ ’ » les  Soufcrlpteurs  ne  paieront  ces  derniers 
53  volumes  que  (y  liv.  au  lieu  de  1 1 liv.  « ; 
les  Soufcnpteurs  ni  nous,  n’avons  pu  en- 
tendre par  ces  mots  de  plus  grand  nombre A 
que  trois  à quatre  volumes  à 6 liv. , & non 
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Sur  l Encyclopédie.  7 

quarante-iix  à quarante-huit  volumes  , un 
nombre  ' enfin  preique  égal  à celui  des 
volumes  de  la  louicription.  Nous^  lavons 
que  dans  aucun  Tribunal , nous  n aurions 
pu  être  condamnés  à donner  un  aulli  grand 
nombre  de  volumes  à ce  prix.  Mous 
fournies  donc  fondés  a leur  faire  des  repré  j 
fentations  fur  cette  claule  tres-onereule  de 
notre  Profpeétus  ^ mais  nous  ne  croyons  pas 
devoir  infifter  fur  cet  objet  , perfuadés  au  en 
nous  conduifant  de  cette  manière,  les^boul~ 
cripteurs  ne  nous  feront  aucune  difficulté 
pour  deux  demandes  très  - jufte_s_que^nous^ 
avons  à leur  faire , & fans  1 obtention  dej- 
quelles  l’arrangement  dont  nous  venons  de 
parier  ne  pourroit  avoir  lieu. 

Ces  quarante- fix  à^quarante-huit  volume^, 
que  nous  donneront  à 6 livfis7  ne  iont 
pas  les  feuls  v oi urnes  excedens  que — doit 
avoir  rEncyclopédie.  Ces  quarante  - huit 
volumes  font  re.  atils  a chacune  des  Parties 
dont  il  eft  fait  mention  dans  le  Prof- 
pedus  , & que  les  Auteurs  ont  jugé  né-, 
celîaires  pour  compléter  leurs  Diction- 
naires : mais  il  y a d’autres  volumes  exce- 
dens j qui  contiennent  des  Parties  nouvelles 
& des  Supplémens  do„ixt_on  „ n y 
mention  dans  le  Prolpeétus.  Or  ces  derniers 
volumes , nous  demandons  que  les  Souicrip- 
teurs  nous  en  tiennent  compte  fur  le  pied 
de  1 1 livres , & lans  doute  que  cela  leur 
paroîtra  de  toute  juâice  , car  nous  ti  avons 


pu  prendre  aucun  engagement  fur  les  matières 


S S vr  t Encyclopédie. 

Qut  nous  ii  annoncions  pas  j que  nous  ne 
connoijjions  pas  : en  effet , h nous  avions  eu 
,Ç£s  .Parties  omifes , en  publiant  le 
Piofpeétus,  nous  les  y euflions  inférées,  8c 
les  oouicriptears  auroient  été  obligés  de 
/!  nous  Jes  payer  à ce  dernier  prix. 

X_e  nombie  des  volumes  plus  que  doublé 
ayan«.  confiderablement  nmilfiplîe  la  nomen- 
^^Atcîrtüre',  nous  rie  prélumons pas auflî  quels 

unlver{el  puifièen  former  moins 
h &:<  Æ~auarre  a cill9  5 d autant  plus  que  nous 
t/*/,  310115  propofons  d y joindre  la  définition  des 
$t.f  i°10ts  onï  été  oubliés  dan  s bEncy  clopedi  e. 

|/es  . 11 f cripteurs  le  défirent , eux-mêmes 
(fnêrL*/ 1 ont  indiqué  , 8c  en  ont  donné  l'idée.  Comme 
ce  Vocabulaire  fera  continuellement  lu  8c 
feuilleté , nous  nous  propofons”lurifi  de  f im- 
pnmer  fur  un  papier,  beaucoup  plus  fort 
que  cCriii  des  autres  volumes.  C'eft  encor® 
3es_Soufoigteurs.  qui  lont  defiré  , 8c  nous 
nous  cmpreÏÏbns  de  les  fatisfaire.  Comme 
nous  ne  d avons  annoncé  qu'en  un  volume, 
8c  que  /z  efl  pour  1 intérêt  des  SoïïTcrîptèurs, 
8c  celui  de  l'Ouvrage  que  nous  le  mettrons 
* ^ ^ri  plus  grand  nombre , nous  nous  croyons 

-tr  très-fondés  a demander  que  les  Soufcripteurs 
sî  1 ’ Ttous  , tiennent  compte  des  volumes  excédens 
>/  y au  prix  de  1 1 livres. 

/ QüânF"  âux—Flanches  / nous  en  avons 

d annoncéQept  volumes  dans  le  ProfpeéHis,  8c 
nous  avons  ajouté,  « qu'il  feroit  poffible  qu’il 
” y enr c%  dri  de  jglus  ou  de  moins,  dont 
55  rin  * le  tienara  compte  réciproquement.  « 


\yt*t 
3L?0 
cru.  Il  ^ 


Sur  l* E ncyclopédie.  5? 

Maintenant  nous  pré  fumons  , ians  pouvoir 
Failiirer  positivement , & les  Auteurs  nen 
favent  pas 'plus  que  nous  , qu  au  lieu  de  .huit 
volumes,  il  pourra  y en  avoir  dix  à onze.  Les 
Soufcripteurs  (e  croiroient-ils^londés  à ne 
pas  payer  les  volumes  excédens  , parce  que 
nous  n’avons  annoncé  qu'un  volume  en  plus 
ou  en  moins  ? Mais  s il  y en  avoir  eu  deux 
de  moins , ians  doute  que  nous  11  eu  liions 
pas  été  fondés  à en  demander  le  paiement. 

IN'eil-il  donc  pas  de  toute  juitice  que  J, on 
nous  tienne  compte  des  volumes  ae  pjus  1 
■Voici , au  fujet  des  Planches , ce  ‘ que  nous 
mandoit  M.  de  P ommereuil  , colonel  au 
fervice  du  Roi  de  ISFaples , Sc  Tnipêéteur 
général  de  lArtillerie  des  Deux-Siciles , dans 
une  Lettre  en  date  du  10  Avril  1788,  en 
nous  envoyant  une  partie  du  manuicrit  du 
Diélionnaire  de  l3 Artillerie , dont  il  a bien  0/1/1 Ihmx. 
voulu  fe  charger  : <EjEuJujet  des  P tanches  y 
u ii  faut  que  nous  convenions  de  nos  faits* 

« f oulez-vous  j ou  ne  roulez-vous  pas  que  je 
” joigne  à cet  ouvrage  toutes  celles  quiljbit _ 

?î  avoir  ? Si  vous  dues  oui  j il  faut  jtoniptci 
5>  fur  une  centaine  , & alors  vous  jour  e\  une 
collection  qui  manque  ci  toute  l Europe.  Si 
v vous  dues  non  vous  aurez  un  ouvrage^ 

3 3 tronqué  Ot  dont  / utilité  fera  médiocre.  Il 
» faut  que  fayea  ce  fujet  une  réponfe  claire  & 

« p o juive  (1).  5> 


(O  Nous  avons  répondu  oui,  Si  nous  femme®  , 
periuadés  que  rmiiyeTfflîtTtles  SouTcripteurs-» 

A s 
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jo  Sur  l'Encyclopédie, 

Il  réiulte  de  ce  que  nous  venons  de  dire 
Sc  du  taEleau  général  que  nous  donnons  à 
la  page  y y , que  les  paiemens  qui  relient  à 
Élire  montent  , lavoir  ; 

2 j vol.  a ii  liv .'2  7 y liv. 

46  vol.  à 6 liv 276 

*71  v°l*  de  Discours  à fournir,"-* r~ 

& y vol.  de  Planches  à 24  liv.  . . 120 

- ■■■—  .4 

Total  du  paiement.  . 671  liv. 

Aucun  Libraire  en  Europe  ne  pourroit 
faire  pour  le  Public  ce  que  nous  faifons  au - 
jourd  hui  pour  les  Soufcripteurs . Aucun 
d eux  j & nous  n3en  exceptons  pas  meme  les 
Contre] acteurs  qui  n3ont  pas  d'honoraires 
~cb3~AûteürT&  de  dejfns  à payer  j qui  forment 


bien  loin  de  nous  en  blâmer , nous  approuvera. 
Un  homme  à la  tête  d’une  entreprise  comme 
l’Encyclopedie , qui  auroir  dit  non  y qui  auroit 
contraint  les  Gens  de  Lettres  à fer  ë rTferhie  r J ans 
le  nombre  de  volume*  de  Difcours  & de  Plan- 
ches annoncés  dans  le  Profpe&us , n’auroitété, 
e?i-W  flous  oions  le  dire , qu’un  imb  cille  ; & s’il  falloir 
r a ce  prix  achever  PEncyclopénie  , nous  aimerions 
mieux  l'abandonner.  U y a donc  , je  le  répète,  des 
pofitions,  comme  la  nôtre  , où  un  Entrepreneur 
courroit  le  rifque  de  fe  déshonorer , s’il  fif  voit 
à la  lettre  les  engagemensTle  la  Soufcription. 
A<&  v*{  * P eh  pofhble  qu  il  n’y  au  que  quatre  volumes 
cq,  cle  Planches.  Le  nombre  des  volumes” à 6 livres  , 
y g-peut  aulïi  s’élever  à quarante-huit  & même  cin- 
quante. (Voyez  page  52). 
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Sur  l’Encyclopédie.  ii 

un  objet  de  dépenfe  de  plus  defept  cens  mille 
livres  & qui  paient  l3 imprejjlon  le  papier 
& la  main-d’ œuvre j trente , quarantepour cent 
meilleur  marché  qu  cl  Paris nepourr oient  don- 
ner à fix  livres  des  volumes  in-40.  tellement 
chargés  de  matière  quilTjont  chacun  ta  repré-', 
fentation  d3un  volume  in-folio  de  deux  cens 
feuilles.  Notre  position  , la  réuilite  de  l’Atlas 
Sc  des  Planches  d’Piiftoire  Naturelle,  & les 
différentes  vues  que  nous  avons  , ont  pu  feuls  ^ f 

nous  permettre  cette  combinaifdnT~ 

Diions  maintenant  un  mot  de  ce  que  fera 
l’Encyclopédie  aéhielle.  Ceux  qui  voudront 
prendre  uniT  conHoiftance  plus  étendue  de 
chacun  des  Diélionnaires  qui  la  compofent  , f7  dA*u 
doivent  lire  en  entier  les  quarante- quatre  * - « « - 


rÙH*' 


divifions  du  tableau  (page  1).  ^4-^. 

L’EncyclopédreAmndncëF  en  cinquante-  ^ " 

trois  volumes  de  Dif cours  & fept  de  Plan-  c A 
ches , comprendra  cent  vingt-quatre  volumes  / nUAA 
de  Difcours  ce  onze  de  Planches. 

Cent  Auteurs  de  la  Capitale  en  font*  H ■ 
aÆuellèment  occupes  , & la  plupart  font  ou 
de  l’Académie  1 1 ancoife  , ou  > celle  des 
Sciences  ovTÏÏes  InTcnptions.  Nous  en  don-  r i 
lions  la  lifte  à la  page  28, 

Les  onze  volumes  de  Planches  font  aug- 
mentés  de  plus  d un  tiers  de  Planches  nou- 
velles, fans  y comprendre  celles  de  l’Atlas 
& d ’PiTftoir e Naturelle  j & fur  ces  derniers 
objets  les  Soulcnpteurs  ont  un  bénéfice  de 
près  de  cent  pour  cent.  Les  Planches  HBiC 
toire  NatureÏÏirTQnt  conçues  de  manière 
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il  Sur  l’Encyclopédie. 

0^  j{ k Public  aura  , pour  quelques  louis , les 
'^‘^^gravurcs  d une  infinité  de  Livres  très-rares 
nitA  & très -précieux  iur  cette  Science , dont  Tac- 
/i0iJU^âQuilitïcn  partielle  leur  coûteroit  plus  de  deux 
— — —à  .trois  mille  louis. 

Ajl  L’Encyclopédie  comprend  quarante-quatre 

des  divifions , qui  iormënt  cinquanteuün 
<^\  % » a J res  des  connoi fiances  humaines. 

*ii?.  Chacun  "de  ces  Lidionnaires  devant  for- 
^mer  un  tout,  il  a i'âllü  poûFchacun  deux 
/ im^pPuEregulier  Jk  luivi,  lubordcnné  au 
■jd  a n ”^eniraFcle^r  Ouvrage. 

i ous  iont  renfermés  immédiatement  dans 
le§— qu  i 1 s^^embraîlent  } bien  différens 
en  cela  delà  plupart  des  autres  Didionnaires 
qui , en  traitant  de  l’objet  principal , traitent 
en  même  temps  de  tout  ce  qui  lui  efi:  accelloire. 
Tous  font  terminés  par  des  Tables  de 
% le(^Lîrei  qui  en  forment  autant  de*  Traités 
de  Sciences.  Par-la,  ils  deviennent  les  inP 
trumens  les  plus  utiles  de  toutes  les  con~ 
îioîÏÏahces  huïnaînes , & on  ne  peut  plus 
dire  qu'ils  ne  font  bons  qu  à cünfulter. 

Il  y a tel  de  ces  Liétionnaires  Encyclopé- 
diques , compofés  de  trois  volumes"  feule- 
C0vi ment , qui  peuvent  rempIâceF’pIulieurs  mil- 
iLrs  de  volumes,  comme  la  Finance  la 
fctbtnJby'  litteratiir c la  Ni  aviné. , 1 J-Î  veh  ite'ciu  ve , écc. 

n rafle mb loir  de  la  première  Encyclo- 
pédie  , ce  qui  le  trouve  fur  ces  matières , 
Ç0  on  n en  pourroit  pas  former  un  demi  ou  un 
quart  de  volume,  rréfque  tous  ont  été  refaits 


O 


, ^ n exüle  ni  dans  notre  langue , 
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ni  dans  aucune  autre  des  Dictionnaires  auill 
complets,  lur  toutes  les  parties  des  Sciences  fatfy 
& des  Arts. 

Chaque  volume  contient  autant  de  ma- 
tières  que  cinq  volumes  z/2-40,  comme  le 
Bufton  , le  \ elly , &c.  ce  font  des  in^olio  ^ 
déguifés  en  in- 4* . comme  n o usle  m anaoit 
un  desD/Vuteurs.  Les  cent  vingt-quatre  vo-^rU*^^v^d 
lûmes  feront  donc  la  reprélentation  de  — - | 

cens  vingt  z/2-40,  ordinaires. 

L'Encyclopédie  aétuelle  comprendra  cent  4 
mille  articles  dTpIûFquêflâ  première  Edition 
in-folio  de  Paris.  K1  ous pourrions  même  dii'ea^^t 


avut-i 


cent  cinquante  mille  3j  il  nous  11e  craignions  f 
qu  on  ne  nous  taxât  d'exagération  ^ car  nous 
lavons  aujourd'hui  que  la  Botanique^  qui  . 

n'eft  que  la  cinquante- unième  parrie  de  cefi 
Ouvrage,  contiendra  la  deicnption^jqjbxf  x 

huit  milles  plantes.  Linné  n'en  a décrit 
fix  mllle , & on  n'en  trouve  pas  la  defcriptE  ~ 

Ée  hx  cens  dans  l'ancienne  Encyclopédie. 

Nous  obferverons  que  Es  douze  volumffi^  ? 0 
in- fol  de  Planches  de  la  première  Edition 
de  l'Encyclopédie , font  revenus  aux  Souf- 
cripteurs  à plus  de  700  livres  , & que  la 
totalité  de  nos  onze  volumes  , quoiqu’aug- 
mentée  de  plus  d'un  tiers^de_rlanches 
velles , ne  reviendra  qu'à  264  livres 
volume  de  la  Efanne  , qui  forme  le  tome  VnjkAjM* 
cinquième  denotre  Edition  , eh  prefque  en 
entier  de  Planches  nouvelles^  ^ t 

Il  ne  seft  jamais  fait  en  Europe  un 
Ouvrage  quiioit  leulement  le  tiers  de  celui-ci  3 y 

■4E? 
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ÊpteuTs.C°mbinaifün  pluS  Utile  aux  Souf- 

.àe?ooZesCZ  bf‘léfice  de  Plu* 
■ : “ 

à I4221li>en^iaaux  ^ou^Pteurs  à 7JI  liv. 

.Savoir,  S3  vol.  de-Difcours  Sc 
, . 7,  de  .Planches.  . i- 

lOJt  V„1  A T\  r \ 7 S1  liv. 

72.  W 7l  vo1-  de  Difcours  & y de  PJ 
TSr^Bk^  fournir.  .....  v 

tfirl,  ••••••«,071 

' ? „ — 

T^rppT»^  , 1422  iiv. 

Les  Soufcnpteurs  à 672  liv.  ont  79  liv.  de 
oins  a navpr ‘ /J 
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^^oins  a payer. 

duJ<*v  pPn  f“^ue  la  Première  Edition  in-fol.  de 
Z1'  '■?’  jSÆi  comprend  que  la  cinquième 

■*?  ^ & "* ; eïii 

S “ par 

?e”p tmer  beaucoup'de  matières  dans  un 
pent  t pace^ jedune  toutes  les  Planches 
en  nen  omettre  d effentiel , les  aue- 

refaireà  planch-ts  nouvelles  , 

Dilcours"7FEFleiqUi  r°UtP  les  Parties  du 
-encours,  etablirunelncyclopédiecontenanr 

k guntuçLeU)  des  matières  de  la  première 

v®î?m?  fe  l’Edition 
de  rtPfPr,  ,\  f rei^e  Pi  e,  1 équivalent  de  plus 

Edition  deParis*  ut  1™?  “?*  t ’a  premiére 
s 5 en  les  luPpofant  chacun  de  deux 
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& la  donner  pour  un  peu  plus  des  deux  tiers 
du  prix  qu'elle  a coûté  : voila  ce  que  nous 
avons  fait , & ce  qui  ce  femble  n'étoit  pas 
facile  y fur-tout  fi  l’on  fait  attention  que 
notre  Edition  paroît  vingt-cinq  ans  après  la 
première  , & que  depuis  ce  tempsTeprîx^e" 
la  main  - d’œuvre  ",  du  papier  , de  la  gra- 
vure, &;c.  eft  augmenté  de  plus  de  trente  à 
quarante  pour  cent. 

* Nous  nous  permettrons  une  dernière  ob- 
fervation  fur  une  des  Parties  les  plus  impor- 
tantes de  cet  Ouvrage.  Le  Dictionnaire  ieul 
des  Ans  & Métiers  mécaniques  qui  en  con- 
tienr  plus  de  trois  cens , ne  revient  pas  aux 
Soufcripteuf?7‘'TüïïTpri3  les  cinq  volumes  de 
Planches  , à 200  livres,  tandis  que  la  collec- 
tion des  Ans  de  V Académie , qui  rien  com- 
prend encore  que  quatre-vingt-treize , a coûté 
1240  livres,  c'eft-à-dire  prefque  autant  que 
la  totalité  de  l'Encyclopédie  aCtnelle*  Il  n'y 
a aucun  des  Arts  de  cette  utile  Partie  qui 
n'ait  été  revu , corrigé  , augmenté  d’un  tiers 
ou  de  moitié.  On  y a joint  cent  Arts  nou- 
veaux , dont  la  defcription  n'exifte  dans 
aucun  Livre. 


"âsyty 
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cens  quarante  feuilles,  & c’eft  les  porter  au  plus  , * 

haut  : cent  vingt-quatre  volumes  in  40.  feront  ^ ^ 

donc  1’  quivalenTcle  quatre-vingt  volumes  in- fol,  v A4 

Il  eft  donc  prouvé  que  ce'te  Eomon  comprend;  a *6  y 
près  du  quintuple  de  Difcours  de  la  première 
Edition  infçt.  en  dixd'cpt  volumes. 


Sur  l'Encyclopédie. 

o <5  ns'-fy  Cette  partie  des  Arts  peut  être  confidérée 
comme  renfermant  à elle  feule  trois  cens 
Dictionnaires  \ car  chaque  ~ALrt  eft  terminé" 
**7T*/^Par  un  Vocabulaire  alphabétique,  dont  le 
mot  de  l'Art  qui  le  précède  forme  l’article 
principal.  Enfin  nous  fommes  perfuadés  que 
ü nous  achevons  cette  Encyclopédie  telle 
que  nous  l’avons  préfentee  , nous"  aurons 
une  petite  part  dans  la  reconnoilfànce  que 
le  Public  & les  Soufcripteurs  devront  aux 
Auteurs  qui  confacrent  leurs  veilles  8c  leurs 
travaux  à la  perfeétion  dé  ce  grand  monu- 
ment, 8c  que  l’Encyclopédie  terminée  de- 
viendra , pour  chacun  d eux , le  plus  utile 
tous  les  Livres  , ou  plutôt  qu  elle  f era  à 
uitXiM^elle  feule , comme  une  vaffe  bibliothèque 
qui  renfermeroit  toutes  leLScïencés,  toutes 
les  parties  de  la  Littérature',  des  Arts  8c 
Arêtiers,  8c  tous  les  objets  enfin  fur  lefquels 
on  aura  befoin  ou  de  confulter  ou  de  s’é- 
clairer. 

/lJ/ù  . V eff  au  Public  , c’eft  aux  Soufcripteurs 
fe  déclarer  f appui  8c  les  protecteurs  de 
/ cet  Ouvrage.  Veulent -ils  quil  s’achève 

promptement?  il  faut  qu’on  nous  laille  toute 
norreJQhette.  Ils  nous  ont  honorés  de  leur 
confiance  dans  les  commencemens  de  cette 


entrepnie , qu  ils  daignent  nous  la  continuer, 
jamais  ils  n’y  ont  eu  un  plus  grand  intérêt, 
puiiqu’ils  touchent  au  moment  des  plus 
grands  bénéfices  de  la  Soufcription. 

Nous  venons'de  préfenter  le  tableau  abrégé 
de  l’Encyclopédie  8c  de  la  pofition  des  Soiif- 
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cripteurs , qu'on  nous  permette  maintenant 
de  dire  un  mot_de  la  nôtre.  ^ ~ 

Bien  loin  d'avoir  du  bénéfice  fur  l'Ency- 
clopédie adfcuelle * &:  de  la  faire  fur  lesJonds_ 
de  la  Soufcription,  comme  cela  devroit  être* 
nous  fomines  en  état  de  démontrer  que  nous 
fommes  en  avance  de  plus  de  1 1 0000  livres. 

Notre  déficit  provient  en  partie  de  trois  cens  /<niiny< 
trente  Exemplaires  que  nous  avons  perdus 
en  Efpagne*  dont  on  n'a  retiré  que  les  pre-  ■ 

mières  Livrai  fons*  8c  de  cinq  cem  Exemplaires  500 
de  fuites  de  Livrai  fons  qEeies  S'oufcripteurs  & 
ont  négligé  de  retirer. 

Il  y a dans  les  grandes  entrepri fes  de  cette 
nature  un  éventuel  incalculable  qui  pourrok__  ^ 
en  opérer  la  ruine , fi  nous  n'ulions  pas  de 
tous  les  moyens~que  nous  fuggère  notre 
fituation  pour  nous  mettre  en  état  de  la 
foutenir. 

Entraînés  par  les  circonstances  , par  la 
nature  de  l'Ouvrage  * dont  l'étendue  ne  nous 
eit  bien  connue  que  depuis  le  10  Décembre  ^ tr 

dernier*  obligés  de  donner  quarante-ùx  a 
quarante-huit  volumes  à 6 livres*  quoique 
dans  l efprit  du  Proipecius  on  n aît  du 
compter  que  fur  trois  à quatre  volumes  à 
ce  prix  , allurés  aUjourd'huN qulî  'êxîfte r en  , . 

Europe  cinq  contrefaçons  de  cet  Ouvrage* 
dont  les  Pfôïpê^ûTae^deux  viennent  de 
pénétrer  en  ï rance,  8c  font  actuellement 
fous  nos  yeux  nous  fommes  obligés  de  nous 
conformer  à tous  les  mouvemens  qu'on 


viS  nSuR  l’ Encyclopédie. 
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nous  imprime , a toutes  les  variations  doni 
ce  grand  ouvrage  eft  lui-même  fufceptible. 
/ v Cette  entreprife  n’eft  point  terminée  ; elle 
n’eft  pas  mèmeTmoitié  : elle  forme  un  objet 
P-  /rfJàïF  dépenlede  plus~de  fix  millions  , &:  il  en 
ÇpvJJttXimf refte  plus  de  troi7Tliîre*pouf  la  compléter. 
^ c) , Les  fonds  de  cette  année  , fi  on  veut  la  poullèr 
a * avec  célérité , 3c  la  terminer  dans  trois  ou 
quatre  ans,  montent  à près  d’un^i'nïïllôîî^ 
”^v/t  nous  en  donnons  le  tableau  (page  28.)  i 
/ forme  aufti  aujourd’hui 

une  malle  trop  conlidéraHlFpôïïr  qu  onpuille 
efpérer  d’en  vendre  des  corps  complets  li 
- ©n  ne  donne  pas  des  facilités  au  Public  pour 
en  faire  l’acquifttion. 

f/M/cuA Nous  l’avons  éprouvé  depuis  deux  ans 
que  la  Soufcnption  a été  rigoureufement 
^ÿîSânée,  on  n'en  a pu  placer  que  vingt 
2$  ^^M*^vExemplaires  } 3c  aujourd’hui  quêTon  lait 
que  l’Ouvrage  doit  avoir  cent  vingt-quatre 
volumes  3c  onze  de  Planches , on  naaîroit 
pas  l’elpérance  d’en  vendre  feulement  deux 
par  an.  Peu  de  perfonnes  font  en  état  de 
mettre  une  fomme  cônhdérable  tout  à la  fois 
à l’acquihnbn  cPun*~Ouvrage,  3c  confentent 
à le  payer  plus  cher  que  les  contrefaçons 
qui  dévôrentla'TlTbrairie  de  la  Capitale,  éc ra- 
ient la  Littérature , 3c  dont  l’appât  dangereux 
3c  trompeur  ell;  fans  celle  offert  au  Public. 

Nous  fommes  donc  forcés  , par  notre 
polition , à rouvrir , pour  la  fécondé  fois , la 
Soufcription  à 75 1 livres  ; parla  noüTnbus 
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mettons  à l’abri  des  contrefaçons*,  (1)  nous 
confervons  cet  Ouvrage  à la  France,  nous 
empêchons  que  le  Public  ne  foit  de  nouveau/Qj^ 
trompé  3 comme  il  la  été  fur  toutes  les ^ jj 
contrefaçons  in-40.  & in- 8°.  de  la  première 
Edition  in-fof.  , quon  a tronqueeS  jfa®^^ ^ VciV#' 
rées  , dont  on  a fupprimé  les  rarties  les  ^ 
plus  importantes,  comme  celle  des  Arts  8c 

TV  /T'.* £ I ^,-.1  eàZ ~ //  ’ 


Métiers  mécaniques  , qui  en  outre  / / 

millent  de  fautes  d’impreflion  dangereufes 
dans  un  Ouvrage  de  cette  nature , qui  traite  jfî  T î 
de  la  Médecine  0 de  la  Chirurgie  ■>  de  la 

’>  pO~b 
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(1)  Quand  notre  pofidon  & l'annonce  des  con-  ^ 
trefaçons  ne  nous  détermincroient  pas  à rouvrir  ^ * 

cette  fécondé  Soufcription  , nous  y ferions  encore 
forcés  par  l’offre  que  nous  avons  faite  aux  Souf- 
cripteurs  (pageé),  que  l'augmentation  de  paiement 
de  cet  ouvrage'“pourroit  gêner , de  faire  placer  leurs 
Exemplaires , en  leur  indiquant  les  perfonnes  qui 
défirent  d’être  admifes  à la  fécondé  Soufcription. 

Nous  ne  pouvons  pas  reprendre  direâement  leurs 
Exemplaires , parce  que  le  placement  s’en  étant 
fait  prefque  en  entier  par  les  Libraires  , auxquels 
on  a accordé  une  remife  fur  chaque  livraison , 
outre  les  treize  Exemplaires  gratis , les  Soufcrip- 
teurs  perdroient  cette  remife  , fi  nous  les  leur 
reprenions.  Nous  ne  préfumons  pas  d’ailleurs  que 
ce  paiement  excédent  puiffe  être  bien  à charge , 
puifqu’il  doit  fe  faire  par  petites  parties  de  12 , 
ij  livres  , fuivant  que  les  Livraifons  feront  com- 
pofées  de  deux  volumes  à 6 livres , ou'  d’un 
volume  à 11  livres  6 i d’un  autre  à 6 livres. 


fh 
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Pharmacie  j 8cc.  où  la  plus  légère  erreur  peut 
avoir  les  conléquences  les  plus  funeftes. 

/ Les  Gontrefaébeurs  de  cet  Ouvrage,  en 
/en  publiant  la  Souicription  , viennent  auffi, 
de  propofer  racqïïîlitiôn  des  DiéHonnaires 
fép^rrréîïïTT^oïis  avons  bien  prévu  que  cela 
arriveroit  tôt  ou  tard  , & qu'on  nous  for- 
ceroïflFinain  à cet  égard.  C’éft  encore  pour 
ne  pas  nous  laiiler  ravir  tout  le  fruit  que 
nous  fortunes  en  droit  et’ attendre  de  côt 
Ouvrage , auquel  nous  avons  facrifîé  toutes 
nos  autres  affairesT  ne  pas  laillèr  faire  à 
d’autres  ce  que  nous  pouvons  faire  nous~ 
Lmêmes  , que  nous  nous  fommes  déterminés 
ouvrir  une  SouLcription  à 12  livres  le 
^volume  de  DifcounsT^aJodlvrêslFvolume 
> de  Planches , conformément  aux  obligations 
0i^uuj^S  que  nous  en  avons  prifes  dans  le  Proi- 
1 peélus  (1),  (page  8). 

• Ces  deux  opérations  ne  nuifent  en  rien  aux 

— — 1 — 


(1)  Si  quelquesJSoufcripteurs  croyoient  avoir 
le  droit  de  s’y  oppdTèr , nous  n’avons  qu’un 
mot  à leur  dire!  s’ils  veulent  fe  rendre  caution  de 
Yéventuel  de  cette  affaire  , nous  acheter  les  huit 
cens  fuites  de  Livraifons  qui  relient  dans  nos 
magâïïnirf  à compter  de  la  feizième  , fe  borner  à 
ne  recevoir  que  quatre  volumes  à 6 livres  au  lieu  de 
quarante-huit,  ndhTlëürpiTïFons  un  a&e  devant 
Notairejde  ne  jamais  rouvrir  ia  fécondé  Souf- 
cription  , Si  de  ne  vendre  dans”  aucun  temps 
les  Diéhonnaires  de  cette  Encyclopédie  féparé- 
ment. 
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intérêts  des  Soiifcripteurs.  La  dernière  conf- 
tare  même  que  le  bénéfice  de  plus  de  600  liv. 
qu’ils  ont  lut  leurs  Exemplaires.^jFFëén  car 
outre  les  48  volumes  à 6 livres , les  Soul- 
cripteurs  à 672  livres  qui  forment  plus  des 
fept-huitièmes  de  la  Souicription  ^ n ont  payé 
les  volumes  pfécédens  que  9 liv.  10  fols  au 
lieu  de  1 1 liv.  (voyez- en  la  preuve  page  xvi). 
Jufqu’à  préfent  nous  n avons  penfé  qu  à tout 
ce  qui  pouvoit  contribuer  à la  perfeétion  de 
cet  Ouvrage.  Les  plus  grands  lacrifices  ne 
nous  ont  rien  coûté  pour  affiner  cette  entre- 
prit e.  F oye%  la  Lettre  aux  Auteurs  (page  x ni). 
Nous  elpérons  qu'on  nous  permettra  de 
penier  à nos  intérêts.  Si  les  Soufcripteurs 
croy oient  avoir  le  droit  de  s y oppofer , nous^  ") 
* ' ” ' r me  détr 

iflible  nul  n ejl 
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regarderions  l’entreprife  comme  détruite  ôc 
anéantie  , parce  qu'à  1 impofiibJ 


tenu . 


Les  autres  parties  du  Mémoire  contien-  q 
nent  des  détails  fur  les  prétendus  bénéfices  / 
aétuels  de  cet  Ouvrage  \ le  tableau  de  tous  les 
accroiffemens , des  changemens , dés  •amélio- 
rations , des  Parties  nouvelles  & omifes  dans 
le  Profpeélus , qu  on  a jugé  à propos  de  TâTre 
& d’ajouter  pour  compléter  6c  perfeélionner 
cet  Ouvrage  j une  Lettre  aux  AutansdeTLn- 
cyclopédie  j 1 état  de  tous  les  Auteurs  actuels  > 
celui  du  nombre  des  Diéfionnaires  qui  corn- 
pofent  les  quarante-quatre  divifions  de  cet  ^ 
Ouvrage^  l’état  des  volumes  qui  exigent  necefi  _ 
fairement  des  figures  j un  autre  article  iur  es 
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volumes  de  cet  Ouvrage  qui  peuvent  êtrç 
actuellement  reliés  ; un  autre  fur  le  temps  où 
cette  Encyclopédie  fera  terminée  (i)  5 de  nou- 


veaux éclaircilïèmens  fur  un  premier  titre  de 
la  Soufcription  à 671  livres , où  il  y a prix 


IPunËx  emplâtre  complet  y 8cc.  ; l’état  des 


nouveaux  volumes  de  Difcours  ôc  de  Plan- 
ches qui  paraîtront  en  1789  , & les  iix  pre- 
miers mois  de  1790,  le  réfultat  du  compte 
pour  les  cinquante  - trois  volumes  de  Dif- 


cours  8c  les  iept  de  Planches  pour  les  deux 


(1)  Cet  Ouvrage  fera  terminé  dans  trois  à 
quatre  ans , fi  on  nous  IaltfêTranqTiTire , fi  on  ceffe 
de  nous  àccaffiîeTTle^mauvaifes  difficultés , & de 
prétentions  mal  fondées  : que  l’on  confidère  que 
les  premiers  Entrepreneurs  ont  mis  vingt-cinq 
ans  à faire  la  leur  , & alorron'ïïêvrôltTetmmef , 
bien  loin  de  fe  plaindre  , que  nous  puffions  faire 
en  dix  ans  une  entreprife  quintuple  de  la  pre- 
fiïïereT^Bt  que  Tes  premiers  libraires  auroient 
donc  mis  cent  ans  à terminer.  On  a pouffé  les 
dîfficuTteT  , jufqna  nous  demander  des  dédomma- 
gement de  non  jouiJJancTp~pWcë  que  l’Ouvrage 
n’étoit  pas  a&uellement  terminé.  Il  y a des  Souf- 
c ri p t éüH'^'uneTm patTen c e extrême;  mais  nous 
Terons  de  leur  répéter  qu’on  ne  fait  pas  un 


ivre  dans  un  temps  déterminé,  comme 


yj  pièce-- d’étoffe.  On  peut  voir,  page  54,  les 

t ^rrangemens  que  nous  avons  pris  pour  nous 
rncttre  3 l’abri  de  tout  reproche  à cet  égard  , 
& pour  répondre  aux  defirs  & aux  vœux  des 
Y"  Soufcripteurs.  Voye^  auffi  la  Note  de  la  Lettre  aux 
Auteurs,  (page  xv.  ) 


J 


Sur  l’Encyclopédie.  if 

ordres  de  Soufcripteurs  ( i ) > un  détail  lut  le 
paiement  des  {oixante~dix~neuf  livres  cjui  for 
ment  la  différence  des  deuiTSoüïcripuons  ; 
tin  tableau  général  des  volumes  de  Flanchet 
Sc  de  Dilcours  qui  relient  à livrer  ",  des 
paiemens  à faire  , & de  la  forme  de  ces 
paiemens. 

N.  B.  La  fécondé  Soufcription  à 751  Ite 
pour  cinquante-trois  volumes  de  Dilcours  SZ  *f<l 
lent  de  Planches  , èff  aéfüellement  rouverte  , p , 
Hôtel  de  Thou  , rue  des  Poitevins  "dœçtrf 
fieur  PlASSAN  , Libraire.  On  a la  liberté 
d’acquérir  les  trente  Livraifons  qui  ont  paru 
toutes  à la  fois , ou  une  a une  3 devix^  a 
deux  , trois  à trois  , félon  la  volonté  des 
Acquéreurs.  La  feule  condition,  i 
attention  de  retirer  les  nouvelles  — - . — - - — . 
où  il  y aura  des  volumes  a 6 livres  a me lur e 
qu’elles  paroîtront  , & cela  à compter  de  la 
trente-unième.  Chaque  Souscripteur  a un  bé- 
néfice de  600  liv.  en  foufcrivant  pour  la 

totalité  de  l’Encyclopédièr" 

On  dilfribue  gratis  le  Profpeétus  du  re- 
nouvellement de  cette  fécondé  Soufcription. 

(i)Ce  compte  pur  feuilles  & par  planches  pour r^  ’ 

paraître  minutieux  ’d  quelques  Soufcripteurs  ; mais  iC 
était  indïfpenfable  , parce  que  les  derniers  volumes  de 
chacun  des  Dictionnaires  feront  compojes  d un  nom- 
bre très-inégal  de.  feuilles , de  N 

no  , !20  , & même  jufquà  ,40  , comme  le  Tomej^ 
filme  de  la  Marine  ; & n ayant  annoncé  qùe  des  vo- 
lumes d'environ  IQO 
rjcejfaire  de  les  régler  d'une  maniéré  invariable. 


14  Sur  lEnc yclo p é d i à. 

Nous  tiendrons  compte  de  U excédent  du 
prix  gu  ont  vailles  vin^TpaTonnes  gui  ont 
acguis  cet  Ouvrage  depuis  gue  la  Soufcrip- 
tion a été  fermée  : cela  nous  paroit  de  toute 
jujlice. 


La  Soufcription  de  tous  les  Dictionnaires 
féparés „ qui  compofent  l’Encyclopédie , eft 
actuellement  ouverte  chez  M.  Laporte-, 
Imprimeur  , rue  des  Noyers  , N°7  25  , ou 
le  rrofpeCtus  fe  diftribue  gratis. 

Cette  vente  des  Diétionnaires  féparés  devant 
entraîner  un  très-grand  détail,  2c  cdnTidérant  que 
jnous  nous  devions  tout  entier  a 1 Kncyclopedic 
actuelle  , & que  nous  ne  pourrions  y £ure  diver- 
fion  fans  manquer  aux  S o u fc r i p t eu rs^deTFiTcy- 
clopédie  &-fans  rallentir  cette  entreprîfe  , nous 
avons  voulu  nous  mettre  à l’abri  de  tout  reproche 
à cet  égard , en  nous  débarra  (fan  t entièrement 
de  tous  les  foins  quexige  cette  nouvelle  opéra- 
tion; & à cet  effet  nous  y avons  intérefTé  M.  La- 
porte , Imprimeur , qui  ^^ft^Harge^deTÏÏTvre 
toutes  les  impreffions  & reimprefïions  , tous  les 
détails  dé  tarante;  des  expéditions , foit  pour 
Paris  ç foit  pour  les  Provinces  ; nous  avons  même 
voulu  nous  débarraffer  du  foin  de  recevoir  les 
Soufcrïptions  : & comme  cepéndanTnôïïs  devons  " 
en  répondre , ainfi  que  lui  j nous  lui  avons  paiTé , 
le  8 Février  de  “cetle  fanneé  ,'une  Procuration 
devant  Me  Guefpreau , N otaire  , à l’effet  de  flâner 
tous  les  Billets  de  Soufcription  qïïTporteront  pour 
{ignaturePA^CKOüCKE  & Laporte. 


FIN. 


J 

Encyclopédie  ou  Abrépé-  de 


*r,f  ^lh/'l2,Aor£ge  de^]it£sj£^Sçiences,  à l’ufa, 

f»s  pan  e 5 " 1" ^ &^5gTfeÆ 

rTS  P ‘ ne^-4-J*altl  de  le  rendre  propre  à Infâme  dec  Fmlpc  j 

Pays 

F™*T£  ™”tmueeJuftrif . Purent.  A Bruxelles , chez  5. 

• anfî  Sax^1 1 Î^P^-Lipr,  & fè  vend  à Paris  chez  IV 
rigo  . qaau'^TTTOîp'dîhs  7~SHa  v-  IJpnT^~aTr Pilai  s'  roya 

• P£SLiS±^£nrjglü_ü^_io  planches  «a  taille-douce.  "C 


l£r?*S5,33SœJS3ïSK3 


TURB  neuve  & très  - commode  pour  aller  à frais  commtms 
du  10  au  ta,  à Bordeaux.  S’adr.  rue  & hôtel  S,  Ti.oma 

- — -V  ■ --1 

DEMANDES. 

On  voudrôlt  acheter  de  hafard  s des  Plateaux  & des  Poidj 
lufcm’à  100' livres.  S’adr.  au  café  Fngard , n te  .de  lArore-fcc. 
Qu  fcuhaitsroit  acquérir  un  Office  dHuuier  royal  a Pa- 


e i tra  fOOD  Yiv.  de  loyer.  ~ 
jjgPjWnlrtroùvcr , pour  régir  une  terre  en  Normandie 
^Fzudiste  qui  connût  la  coutume  de  cette  prov.  & qui  eû 
^répondans.  S’adr.  à M.  Crotut , chez  M.  Gobert , Not.  ru 
Marguerite  fauxb.  S.  G. 


AVIS  DIVERS. 

On  mettra  en  vente  Mercr.  prochain  , la  n 


l’j^NG-YCLQ pépie,  formant  2 vol.  & comprenant  la  partie 


Manufaétyres  , Arts  & lVIetier s q u i emploient  darfs~Ieïïr^  fabri- 
ques" le  'diaTTV7ü~pre  lîrr,  Ta  laine , le  poil  & la  foie  : prix  23 
iiv.  br.  & 22  liv . en  feuilles.  La  foufcription  au  prix  de  7//  livm 
eft  toujours  ouverte,  à l’hotel  de  Th  ou  /~r^"3ês^3'ôïtëvï^is^, 
iï°.  17;  & chez  les  Libr.  de  France  & des  pays  étrangers.  Le. 
port  eft  au  compte  des  foufcripteurs.  On  auroit  deftré  joindre 
à cette  Livraifon,  la  2de  partie  di 
M.  le  Chev.  Hé  Ta  Mark , qûi~eft 
eft  obligé  de  la  réferver  pour  la 

aujourd’hui  à annonce^  cette  nou^ 

parce  qu’elle  contient  nombre  de  découvertes  nouvelles 
^^P^jted^fix|x  la  date,  afin  de  laiiTer  à l’Auteurtou^ÿ 


uenement  prete  ; mais  on 
e Livraifon.  On  fe  borne 
Q partie"  de  Botanique  , 


fiL  Marîè-Marg.  Broche^ïemm 
affaire  des  Guerres  , rue  de  Seve  , près  de  la  Créa 
wgél.- Sophie  Renaud , fille  min.  décédée  chez  fon  p«Uv  ^ 
Imfîfeur  , rue  Ste  Marguerite.  A S.  Sulpice.  t . , 

Mad.  Jeanne-Marie  Froment , Ve  de  M.  Bernard* J.-B.  Loir  * 

' iArchit.-Ëxpert  , rue  Martel.  A S.  Laurent. 

7 Marie  Coqueau,  femme  de  Jacq.  Locqum , anc.  M de  bois, 

ffluai  de  Bourbon.  A S.  Louis-en-1  ille. 

Du  i<.  M.  P.-Cl.-Ant.  Baron  de  Bonvouft , anc.  gouverneur 
de  l’Ifle  de  la  Grenade , Chev.  de  $.  Louis , rue  Portefoin.  A 

S.  Nicolas-des-champs.  é . e T a ç, 

Simon  Simonnot , Bourgeois  de  Pans,  rue  S.  Jacques.  A 5* 

leLéon  Mathei , Bourgeois  de  Paris,  rue  des  mauvaifes  Paro^ 
les,  A S.  Germain-1’ Auxerrois* 


SPECTACLE  S. 

Académie  royale  de  Musique  Dem.  17 , Dîdon , paroles 
le  M.  Marmontel , muflque  de  M.  Piccinï . , « 

v ""héatre  François.  Auj.  16,  Jndrornaque>  Tragédie;  oc 

'J-  aualivUo  rt’  ~ Divertlfierésiitu .Qem.  #7^* 


tiçs  nouvelles  ; favcii^des  Arts  Academi^’ies1,! 
comprenant  l’Equitation  jTElcnme,  Ia~Dâhfe| 
& l’Art  de  nager  ; du  T. I , ire  Partie  des  An-I 


L IV  R £ S 


DIVERS. 


j t%Piles  > «VI y 1 1 1 ° 1 ogr i c , Diplomatique  des  Char-1 
r très  , & Chronologie , par  M.  de  Montf.%  L.  ,[ 
jCh  anoine  reguiier  , Garde  des  Antiques  & 

[ Cabinet  d’Hiftoire  - naturelle  de  Ste,  Gene-1 

t I 

■ viève  , de  l'Académie  des  Belles  - Lettres  ;| 
du  T.  I,  ire  Partie  de  la  Cbymie,  par  M. 
de  Mo rvëdZTi~anc1  e n Avocat-  Général  du  Par-j 
; lement  de  Dijon;  de  îa  Pharmacie,  per 
| himet , Secrétaire  perpétuel  de  la  même  Ac rJ 
\ demie;  & de  ia  Métallurgie,  par  M»  Duham&A 
L Inlpedleur  des  Mines;  prix  liv.  br.  & 1 1 l|,T 
en  feuilles.  Cette  Encyclopédie  comprenc 
le  triple  de  dïïcoïïTrcfe  ia  i7e  ; & cependant 
rand  nombre  de  volumes  , elle  ni 
reviendra  pas  a moitié  cru  prix  de  l’Editiom 
in- foijo  de  Paris , qui  s’efl  Vendue  julqu’a 
1 8oo  il v.L  a HouTajoureror.s  encore  , ell-ii  dîfj 
VHâïïTmTAvis  imprimé,  que  l’Encyclopédie 
»>  actuelle  efi  conçue  de  manière  que  chacune 
» de  s'KYties  o ulla  côm  do  Te  rit . n o n - i e u le  me  n r | 

1 i ' 

» forme  un  Diétinnnaiie  ; mais  qu’elle  peut 
» au  moyen  des  Tables  de  lecture  qui  leiont’ai 
» la  tête  des  irs  volumes,  former  à volonté  uni 
«Traité  de  Sciences , & qu’elle  fera  d’unel 
» telle  utilité  pour  la  recherche  de  tous  les  ob-l 
» jets  donT on  pou  nuTa  voir  beloin. , 'qye  pousl 
«pouvons  avancer,  fav  s crainte  d être,  dé- 
» mentis  , qu’une  Bibliothèque  de  ,200001  voL 
» n’offri  roi  t pas  la  même  utilicéT  ÏSladSs 
I « rions  au  (fi  démontrer  que  fur  les  30  grandes 
? « Parties  dont  elle  eft  compo lée . il  v"en  apTffî 
» des  deux  tiers  qui  n’exiftent  pas  dans  notre 
)>Tân^eTuFIe*pIandra près  lequel  elles  ont  été 
» conçues  & exécutées.  Nous  n’avons  laiiTél 
» cette  Soufcription  ouverte  fi  long-tems,  qu< 
«pour  nous  pliure  r llhiif*cërTaTn  nombre  dt 
o Soufcripteurs  , Sc  rPavoîr  point  à regrette 
» de  nous  être  engagés"  dans  cette  g|jpnde  en-| 
» treprife  : mais  acluollernenc  qu^notre  - but! 
» eft  rempli  à cet  égard  , no  n s“preVe  i*p  ns  Iel 
» Public  que  cette  Soufcription  fera  ferméel 
» irrévocablement  & pour  touiours  * le  3 1 Mail 
| « courant.  La  différence  du  prix  pour”ceux| 
» qui  n’auront  pas  fouferit,  fera  de  ni  liv.  ,1 
j » en  luppofatïc  qu’il  y ait  10  volumes  excédansl 
: » le  nombre  de  ceux  annoncés  dans  le  Prof- f 


| Encyclopédie  par  ordre  de  matières , 18e  Li-  j » pefrus  in-  40.  à s colonnes  , qui  fai' loi  entre 
I vraifon  , compoiee  du  T,  III,  ïre  Partie  de^  » les  Sonfciipreurs  & l’Entrepreneur  \ & i on. j 
■ H Grammaire  & Littérature , & de  (rois  Par---»»  efl  maintenant  affuré  que  ces  volumes  cxcé;J 


N U M E 


JOURNAL 


Mercredi  24  ^AI  5 

L®  S o 1®1Ï.  fe  lève  à 4 Heures  x3  mn 
La  Lun  b fe  lève  a 1 Heur.  36  min.  du 
lapport  du  Tems  vrai  aulems  moyen.  Au  midi 
Hauteur  de  la  Rivière.  Le  u à 4 ?•! 
Réverbères . Allumes  a o heur»  1 5J 

Thermomètrel 


[ | |.  | Époques  du  jour- 


% “ S J A 7 heures  du  matin, 
fc  pï,S 


45  o Ùlîdî  - » 

q|  f A 5 heures  du  loir. 


, ofau  - de  If  u s d| 
1 6 au  - deîlus  dl 
î 4 Lan  * deiusdj 


Belles-Lettres. 

Le  Papier , l’Encre,  la  Plume  6>  le  Canif. 
Fable . 


G 


c\ 


1 z R t A 1 N Difciple  d’ Uranie , 

D’un  manuferit  dont  il  étoit  l’Auteur, 

Se  premettoit  pour  lui  gloire  infinie , 

Et-  grand  profit  pour  fon  Le&eur. 

L’Homme  en  fon  Livre  aîloit  apprendre 
|A  corriger  fes  mœurs,  à mieux  régler  fes  vœux 
[il  y donnoit  enfin  à qui  fauroit  l’entendre , 

Le  beau  fecret  de  vivre  heureux. 

Un  foir  que  de  cette  chimère  , 

Sa  vanité  l’entretenoit  tout  bas  , 

Un  bruit  foudain  vint  le  diflraire , 

’ Et  le  voilà  témoin  auriculaire , 

D’aUis  étrange  des  débats. 

Le^B^ellenrs  étoient  la  Plume , 

^^r , l’Encre  & le  Canif. 
t feus  quatre , du  ton  le  plus  vif, 
sfdifputoient  l’honneur  de  l’éloquent  volume. 

11  Sans  moi  ,>*  leur  difoit  le  Papier , 

„ N’en  doutez  pas , le  plan  de  cette  œuvre  immortelle 
,»  Seroit  encor  dans  la  cervelle 
I ^ %„Du  grave  Auteur  qui  va  ia  punlier,  ■ 

„ Fort  bien  , mon  très  blénae  compère , « 
Répondoit  l’Encre  avec  aigreur , 

5»  Dis-moi  pourtant , & fois  fincère , 


x^es  Auteurs  au  journal  le  iont  Tait  uni 
devoir  de  ne  jamais  imprimer , dans  les  Piè-| 
ces  qui  leur  font  adreffées , le  nom  d’aucune 
perfonne  connue,  qu’apres  s'être  allurés  qu  or 
peut  le  faire  fans  inconvénient.  Us  ont  vu  ave< 


failles,  le  20  Mars  dernier,  & enrégîftrées  an 
Paneirent , le  19  Mai,  concernant  1 infirmation 
des  donations  qui  auront  pour  objet  desaelions  de 
tontines  conflituées  fur  la  Maifon  d’Orléans. 

. Autres,  données  à Verfailles,  le  4 Mai  der^ 
nier,  & enrégiftrées  le  19  du  même  mois,  concer- 
nant ies  aéles  des  Notaires  du  Franc-Lyonriois. 

On  mande  cl  Amiens  q te,  le  idclu mois  dernier, 
a une  heure  après-mid; , le  feu  prit  au  bourg 
dOifemontj  de  256  riaifons  qu’il  conten^i 
Ipy  , "“STTës  bâtimens  ,qt  i en  dépendent,  o^éêé 
réduits  en  cendres  en  deu  c heures  detems. 
part  des  meubles,  grains  ifourrages,  effets,  titres, 
papiers,  minutes  des  Ndraires  & du  Greffe,  les 
regiüres'du  Contrôle  & ils  rôles  d'impofitions  ont 
étéla  proie  des  flammes.  Plus  de  1200  haubans  font, 
privés  d'afyle , & la  pertjb  efl  évaluéelï  i,Poc7xxf 
livres.  L’Imendang  de  P^ardiea,  fur-le- champ , 
pourvu  à la  nourriture  d’un  fi  grand  nombre  de 
malheureux  par'  des  difln&utions  Ge  pain  ; fl  leur  a 
fait  donner  les  fecours néceffaires  dans  les  premiers 
momens,  en  atfendant  ccjux  plus  confidérables  que 
la  bienfaifance  du  G o u v efïKInem: &c êîîFdefüœufs 
fenfibles  leur  font  efpérer, 

On  vient  de  mettre  en  vente,  hôtel  de-^Thou  » 
rue  des  Poitevins,  la  i$,e  livraifon  de  l’Ency- 
clopédie par  ordre  de  matières 
pofée  du  tome  I,  i,re  partie  de  1 F£îi. 

l’Abbé  Teffier , lesTiêür  Thouin,~J51Fiïrnrë7^n" 
chef  du  jardin  du  Roi  .,  & Fougeroux.  de  Bon- 
daroy , tous  trois  de  l’Académie  des  Sciences  ; du 
tome  II J,  dernière  partie  des  Finances  j du  tome  III, 

1 .rc  partie  de  la  Marine , & du  tome  V II  t ULpartje 
delà  Jurifprudence  : le  prix  de  cette  livrai! otT eiT 
de  22  liv.  en  feuilles , 24  liv.  brochée  en  carton  j 
le  port  eh  à la  charge  des  Soufcripteurs. 

Il  y a long-tems  que  l’on  defiroiî  une  tradudrôn 
(j&mplète  des  voyages  du  fleur  Pallas  en  diffé- 
rentes province  s"  deG’E^llo  s l’Afie  - 

feptentrionaîe;  les  obfervations  qu’il  a faites  far  \ 
l’hiftoire  naturelle,  les  minéraux,  la  botaniaue.i 


co  ni 


Libraire,  rue  Saint-Honort , 
fera  fermée  le  31  Janvier  prochain  *,  après  cette 
époque,  le  prix  de  chaque  volume  fera  de  5 z liv. 
Qn  paie  24  liv.  en  fou fcri van r autant  en  rece- 
vant  le  fécond , & ainii  gss  alitrOs  jufqu  au  demie* , 
qui  fera  délivré  gratis  aux  Soulcripteurs. 

On  a une  Comme  de  1000  liv.  à remettre  à Jean- 


EFFETS  ROYAUX. 


Actions  » 

O 4 • » ^ f ^ 

d’Oédobre. 
rivril  1783 . 
Loterie  d’Oél.  1783. 
E.“P*  Décembre  1782. 
Emprunt  de  125  niill. 
îd.  de  80  millions . . . 

Sans  Bulletin 

Bulletin  

Viager  de  1787. 
Caiffe  d'Efcompte.. . . 
E.mPc  Ville.  Bordereau 
Les  fériés  non  forties. 
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Livres  n o u v eTu  x.  Galerie  univerfelle  des 


j\0tM  ’^^S^vFfnrprpes  qui  le  font  . iliut&és  dans  l’empire  des  Lettres. 
— in^4.%  8.%  9T&  10.  Tilraifons  , contenant  Newton  J 

Frédéric  II,  Roi  de  PruffJ,  & Montefquieu,  Delaîain  ,1 
Rainé,  rue  S.  Jacques  , fr.°  740  , Môutard  , rue  desl 
Maturins.— » Eloge  du  Capitaine  Cook,  par  M.  Blanc-I 
Gilly,  Morin,  rue  S.  Mues.  — LflaFfür  les  étabiiffe-1 
mens  néceiTaires  lis  fAornS"  dîfpendieux  pour  îes| 
Hôpitaux,  par  M.  duLaipns^n-8.0,  Royez,  quai  des 
“Auaüft.  — Médecine  chinfique , ou  Manuel  de  pratique  ,| 
traduit  de  PAlfemanTfMI  M.  Ghriftian  Gottiieb  Selle^J 
ar  M.  Coray,  in- 8.%  tbn^r*ff% Tg^efj  Tamé “"V. 
ontpeïïîef  , Paris , Cnjulfebois , ruedeT Maturins. 
Le  Confentement Anattéîrdu  , Comédie,  i/i-8.°,l 
Cailleau  , rue  Galande.  — Pauline  & Valrfcont,  Co-I 
médie , le  même.  — Plan  ffadminiftration  des  Finances . 
par  M.  Mafpart,  Lottiû^ue  Saint- André-cIes- Arcs. 

LaGaietu.de  France  paraît  régulièrement  les  Mardi 

Les  Bureaux  f&nt  aaudkment  ,1 
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Arrêt  du  Confeil  d’Etat  du  Roi , du  2 ï 
Février  dernier,  relatif  aux  eaux-de-vie 
dans  le  Royaume. 

Autre,  du  27  Mars,  rendu  en  confé- 
quence  des  délibérations  & demandes  du 
Chapitre- général  des  Religieux  de  l’an- 
cienne obfervance  de  Cluny , portant  afîi— 
gnation  de  p en  fions  pr  ovÏÏoires  pour  la 
fubfiftance  de  chacun  d’eux,  avec  établit- 
fement  dune  Régie  - générale  entre  les'* 
mains  du  Receveur-général  du  Clergé,  pour 
la  confervation  du  temporel  des  maifons. 

La  i6.e  Livraifon  de  l’Encyclopédie , par  ordre 
de  matières , Té  diflribue  aéluellement  rue  des 
Poitevins , hôtel  de  Thou.  Elle  eft  compofée  du 
Tome  II , première  partie  de  la  Géographie,  par 
le  heur  Robert , Géographe  ÏÏuRôT;  ou  Tome  II , 
2.e  partie  de  la  Botanique , par  le  Chevalier  de 
la  Marck , de  TAcadémie  royale  des  Sciences-,  du 
Tome  II , 2»e  partie  d’Hiftoire , par  le  fieur  Gail- 
lard, de  l’Académie  françoife*,  & du  Tome  III, 
2.e  & dernière  partie  de  Grammaire  & Littérature, 
par  les  fieurs_Marmontel  & Beauzée,  deia  même 
•Académie.  Le  pHTêinîêTpi  v , hr.,  & de  22  liv. 
en  feuilles.  Le  port  de  chaque  Livraifon  eft  à la 
charge  des  Souferipteurs. 

Le  fieur  Mafiard , Graveur  du  Roi,  rue  & porte 
Saint-Jacques,  n.°  122,  vient  de  mettre  en  venre 
une  efiampe  d’un  très- joli  effet,  d’après  le  tableau 


COURS  DES  EFFETS  F 


Lot.  d’Avr.  690 . 89 . èÿo  ..91. 
Lot.  d’Oèl 


. .91 . 690 Ch»d,Emr 

. . . . . Caiff«  d’E 

....  s E.  V.Bor 
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Le  fieur  cTOrigny  , Confeilîer  en  la  Cour 
. des  Monnoiës  Académies  des  Sciences , 
Arts  & Belles-lettres  de  Dijon,  Lyon,  Metz, 
Chalons-fur-Marne  & Clermont-Ferrand, 
a eu  i honneur  de  préfenter  au  Roi  les 
Annales  du  Théâtre  italien1,  depuis  fon 
origine  jufqti’à  ce  jour,  en  3 vol.  j/2-8.0  (*). 

Le  fieur  Moreau  , Confeilîer  * honoraire 
en  la  Cour  des  Comptes , Aides  & Finances 
de  Provence,  premier  Confeilîer  8c  Secré- 
taire des  Commandemens  de  Monfieur , & 
Hiftoriographe  de  France,  a eu  l'honneur 
de  préfenter  à Leurs  Majefî:és&  à la  Famille 
Royale  le  XX.e  volume  de  fes  Dijcours  fur 
l’Hiftoire  de  France , qui  forme  la  deuxième 
partie  du  règne  de  S.  Louis. 

Le  fieur  David , Graveur  de  la  Chambre 
8c  du  Cabinet  de  Monfieur,  des  Académies 
de  Berlin  & de  Rouen,  a eu  l'honneur  de 
prel enter  à ce  Prince  , le  premier  volume 
du  Mujeum  de  Florence , contenant  46$ 
pièces  antiques  avec  leurs  explications  3 dont 
Monfieur  a bien  voulu  agréer  la  dédicace  (**). 

Le  fieur  Lamy,  Libraire,  que  Leurs  Ma- 
jeftés  8c  la  Famille  Royale  avoient  honoré 
de  leurs  foufcriptions  pour  le  Voyage pitto- 
refque  de  la  Suijfe  _.  a eu  l'honneur  de  pré*  ' 
i enter  au  Roi,  à la  Reine  & à la  Famille 
Royale,  la  4g. e 8c  dernière  Livralfon  de  cet 
ouvrage,  qui  n'a  pu  être  terminé  qu'après 
plus  de  dix  années  d'un  tra  vail  très-opiniâtre. 

Le  fieurRoyez  a eu  l'honneur  de  pré- 
fenter au  Roi  les  Idylles  de  Théocrite_&  les 
Eglogue^^  Virgile , traduites  en  françois 
par  le  fièur~~Gin , Confeilîer  au  Grand— 
Confeii  (***).  <■» 

De  Paris  j le  18  Avril  îj83 . 


ân\ 


nal  fous  îe  titre  de  Tableau  des  Biens  particuliers 
& nationaux  à vendre.  Il  paroît  deux  numéros  de  ^ 

ce  tableau  par  femaine  : chaque  tableau  eft  divifé  £ 

en  deux  parties  ; la  première  contient  le^étaiLde  s 
Biens  particuliers  ; la  fécondé  , ceux  desJBiens  na- 
tionaux en  vente.  On  peut  fe  procurer  de  plus 
grands^renTeignèmens  fur  ces  objets  au  Bureau, 
rue  Saint-Magloire  , moyennant  3 liv.  par  féance  , 
ou  12  liv.  par  mois , & pour  les  Abonnés  au  ta- 
bleau, moyennant  24  fous  par  féance  , ou  6 liv. 
par  mois.  Le  prix’lTë’  la  tbïïfcriptidn'du  tableau  eft 


oi'  M++Y 


On  a m's  en  vente,  lundi  21  mars  f 
troifième  livraifon  de  l’Ëncyclopédie 
de  Thou , rue  des  Poitevins  ,*~n°  18. 

Cette  livraifon  eft  compofée  du  tor 
mière  partie  de  l’Agriculture  ; du  tom 
mière  partie  de"  Ta  Mufique  ; du  ton 
mière  partie  des  Beaux- Arts  ; & du 
première  partie  des  Arts  &.  Métiers  mécaniques. 

Le  prix  de  ces  deux  volumes  ou  de  ces  quatre 
demi-volumes,  eft  de  22  liv^-en^.feuilles , & de 
24  liv.  broché. 

Le  port  eft  au  compte  des  Soufcripteurs. 

Le  tome  III , Voyage  auFToïïrces  du  Nil,  pat 
M.  James  Bruce,  in- 4.  avec  fig.  br.  15  liv.  10  f. 

Y^&VTdêTédition  in-8.  io  liv. 


quarante-*" 
à l’Hôtel 


Les  tomes 


Payeurs  des  Rentes 


annéei79Q. Lettre  J 


Lundi  28. 

Mardi  29. 

I3‘  si  • • 

<3  1 î 

^28*  * • 

93.  92  1 . 

4150.43.  52. 55 

2075.7274 

1137  Bén 
4248  ■ULn#, 

124*  • • • 

n » ï 

? 2 8*  * * * 

93.92.92’ 

4i65.7O.68.72. 

20868485 

1 3 7 T 

X 48  1‘  * * 

le  Sénateur  Antomo_Sernftori  ae  pr  - 
dre  ~pâT” Tntërun  & en  fon  nom  , 
poffeffion  du  grand  Duché  de  Tofcane, 
de  recevoir  les  hommages  & les  fermens 
accoutumés  des  Magiftrats,  Gouverneurs  , 
Militaires  , Députés  des  Provinces  , 
avec  les  cérémonies  ordinaires.  ^ 

L’Archiduc  confirme  par  le  meme  atte 

le  Confie!!  de  Régence  jufqu’à  nouvel  ordre  , 

grvëïïf-qüêlés  ordres  qui  en  émaneront 
aient  la  même  force  & la  meme  autorité 
que  s’ils  avoieïïTeté  fignes  de  la  propie 
main.  U maintient , également  dans  lems 
fondions,  lès-Goïïv'erneurs , Cornrmflaire, 
provinjjaïU-r-Etnployés  dans  les  depaite 

civils  & mll.ltaire,S V» 

& leur  continue  leurs  truitemens  tels  c[u  i s 

en  iouiffent  aujourd  hui. 

Cet  aae_pühlÜJU-par  ordre  du  Conleil 
de  Régence  , le  7 mars , eft  date  ae  Vienne 

le  zz  février  179 11  . . j 

Un  "Coîîn'ier  extraordinaire  arrive  de 
Vienne , nous  a annoncé  pour  le  5 avril 
prochain  , l’arrivée  de  l’Empereur,  du  Rot , 
de  la  Reine  de  Naples  & des  Archiducs 
Charles  & Léopold  , accompagnes  du 
Comte  Manfredini, 

De  Londres  , le  % X JSicirs  17 91' 

Le  Secrétaire  d’Ambaffade  de  la  Cour  de  Lon- 
dres auprès  de  celle  de  Pruffe  , a expédié  un  Cour- 
rier ,■  qui  eft  arrivé  ici  le  ï 5 de  ce  mois , & s eft  rendu 
fur  - le  - champ  chez  le  Duc  de  Leeds-,  Secrétaire 
d’Etat  au  Département  des  Affaires  Etrangères. 

On  voit  par  les  dernières  lettres  ofticielles  de 
Gibraltar,  que  les  Espagnols  ont  dans  leurs  diffé- 
. rens  Ports  , fur  la  Médite rr année  , quinze  vameaux 
fj4#*eV-^rirgne,  dont  l’armemenrHT  compter',  ST  qui 
^lÉ^Wbnt  munis  de  vivres. 


îîir. 


*b*  AuutM*/  /akiM+f  [ 2788  ] dHaAs^ 

Un  Gentilhomme  d’un  certain  âge  qtu  a ''fait  toutes  feâ 
études  , defireroit  être  Gouverneur  d’un  enfant,  à qui  il  en- 
feigneroit.  les  principes  du  Latin  Si  du  Franc,  al  nu  que  l’Ecriture 
& l’Arithmét.  ou  bien  être  placé  à la  tête  d’une  maifon  en 
prov,  ou  être  Admimflrateur  cüx  Confcrvateur  d’une  terre.  S’adr. 
à M.  Defandroutn , ' Prêtre  de  la’  communauté  de  S.  Euûache. 

Un  jeune  homme  , qui  copie  très-bien  la  mufique , qui  cal- 
cule & écrit  allez  bien  , & qui  a quelques  connoifiances  en  Lit- 
térature , voudvoit  trouver  de  I’Occvpation.  ~r.  Un  homme 
âgé  de  47  ans  , qui  a travaillé  ïong-tems  dans  divers  bureaux 
militaires  & -autres,  defirerpit  être  Régisseur' ou  Secrétaire, 
à Paris  ou  à la  campagne.  S’adr.  au  Bureau  académique 
d’Ecritute  , rue  Coquilliere. 

Un  homme  âgé  d’environ  60  ans , marié  .&  Lins  enfans , 
youdroit  être  Portier.  S’adr.  à M.  Ddirfiîle  , HujlEt Audienc. 
en  la  gr.  Chambre  du  Parlera,  place  de  la  porte  S.  Antoine , 
près  de  la  rue  Amelot. 

Un  Angîois  , élève  de  l’Univerfité  de  Cambridge  , qui , outre 
fa  langue , poilede  le  Grec  81  le  Latin , offre  fes  fervices  aux 
perfonnes  qui  voudroient  apprendre  I’Anglois  par  une  méthode 


au  fïi 


ai  fée 


■fif* 


q 


prompte. 


rue  des  Bons-enfahs  , n°. 


Un  homme  âgé  de  28  ans  Si  bien  né  , qui  a une  belle 
$l  qui  eft  au  fait  du  calcul,  clés  connoilïances  claiiîques  , de 
l'agriculture  Si  de  l’économie  rurale , votidroit  être  Placé  : fa 
femme,  âgée  de  24  ans  & élevée  dans  le  commerce,  fachant 
lire,  écrire,  calculer,  & entendant  un  peu  la  mufique  & le 


de (îln  , defireroit  être  Femme-Dj 


-CHAMBRE  , 


Femme  de  Ma- 


g'ifm  ou  Gouvernante  d’en  fan  s.  S’adr.  à M.  Provofl  , Notaire , 
rue  croix  des  Petits- champs. 

Un  jeune  homme  gradué,  qui  a travaillé  10  ans  chez  le  Proc. 
& le  Not.  voudroit  traiter  d’une  Charge  au  Parlera,  au  Chat, 
ou  autre  Jurifdi&ian  , qui,  avec  le  travail , produisît  10  p.  il 
y emploiera  50  à 60000  liv.  & plus.  S’adr.  avant  midi,  à MM. 
de  Ne  {lut  & Mefnard , Hülff.-prtf.  rue  S.  André-des-arts. 


A VIS  D ï V E 


P 


BnCTCIOPÉPTE  PAR  ORDRE  DES  MATIERES.  14e  Livratfon , 
diTTÉÉÜ  des* Finances  , par  M-.  de  S ***,  anc.  premier 


çonipoi 

Commis  d.ts  Finances  ; du  1 


ire  partie  des  Mathématiques 


par  MM.  d'Alembsrt , Y Aibb à B offu t & de  la  Lande  ; & du  T.  I, 
partie~de  l'Jîcpnqmic  politique- &.  diplomatique,  par  M.  Dé - 
incarner , Secret,  ordin.  de  M(5ns^^  Koi  : prix  23  liv. 

feuilles!  La  fonfcriptîon  de  cette  Encyclo- 


^ kr.  ci  22 
là  le  cü 


ÎQ  J* 


llV„  j 

t o u | o u rs  ^rpfte  411  nr: x c! e 7 5 


A, 


liv.  rue  des  Poitevins, 


l{kel  de  Thon  ; £cchez  les  princ.  t.ibr', -clé' "France  & étrangers, 
h Histoire  d’Angleterre  représentée  par  fig.  accompagnées 
hifLor.  dédiée  à Monsieur.  T.  1 , 6*  Livrai fon.  Chez 


epus!  Prçc.i-s 


P&tid%  QïN\  me  tics  Çorçkïkrï  : u l&%  Hors  renvoyons  » fut  la 


[ Y?%7  î 


K » 


"•Berline  Angl.  de  hafar“d,' à'4"reiT.  propre  pour  voyager; 

~VPP  fléché  & fieee.  Rue  Montmartre,  n°.  2,35. 

‘ berline  à 4 places  , avec  ftrapontin  , prefque  neuve. 

RllDiuGENCE’de  voyage.  A Monceaux  , la  grande  porte-co- 

ChBon«  ChaVise  à4plt  & àreffyga«ie  en , fote  î & P.etit  ' SOLO  à 
« «1  A ni  î8  de  relev.  rue  Plâtriere  , hôtel  de  Bullion. 
a PCabr1olet  11 P*  & 4 refforts  ; & autre  * 3 ph  Chez  la  veuve 
Liance,  fauxb.  Montmartre,  n».  10.  , & 

Cabriolets  de  pofte , a reff.  a 2,  a 3 S.  4P-  a 

jaloufies.  Chez  le  fieur  Buffin,  rue  Mele , n ■ _4°- 

' _ EFFETS  PERDUS  ou  trouvés. 

On  a trouvé  à l’orcheftre  de  la  Comédie  Itah  un  Contr 
Pachat  de  M Urbain  damne,  de  200  Aaions  d’Efpagne  payable 
L t Septembre  i78s.  S’adr.  pour  le  reclamer,  a la  dame  R, 
naldt , au  parquet  de  la  Comédie.  ™ 

tgfr*ff***  *"  “ ‘ ' Z~  ^ 

' La  CotpNagn S dTTLVrit  pI-TÏÏ  fvîs  qu’êlie^ofe 

ni*  ?voiraâ; 
PEau  , font  priés  de  fe  faire  infcrire  chez  M.  Péner , rue  de 

U ÆsKsfc BouGmÂ^  étdftique  pour  les  ferons  M 
nes*&  autresmaladies  des  voies  urinaires , de  l’invention  du  Sf  Bernard , 
Orfevre-Mécanicien , Privilégié  du  Roi , approuvées  par  la  So,. 
rov  de  Médec.  & par  l’Acad.  roy.  de  Chirurgie , qui , aux  ter  mes 
Z Certificat  datl  du  4 Sept.  t783  ,lesa  )ugées 
à celles  nue  confiruifent [es  imitateurs,  ne  te  vendent  a P»' ru  , q - 

chez  l’Auteur , rue  dei  Noyers,  n”.  33  i & à*z  ££  fc 
Derofne  Mes  en  Pharmacie  , rue  S.  Honore  , a la 
Trahofo  On  trouvera  auffi  chez  le  fieur  Bernard  , de  nouveaux 
Cornets  acoustiques  qu’il  a inventes  depuis  p-u  3 & fl 
P expérience  , ainfi  qu’il  l’attefte  , a démontré  produire  infiniment  plus 
d'effet  qu’aucun  de  ceux  dont  on  s’ejl  fervijufqu  a prejent  : ils-  on^ 

légers  J folldes  & d’une  jolie  forme , & conviennent , (mv“ 
leur  volume  plus  ou  moins  conftderable  , au  degre  pn.s  ot. 

moins  fort  de  furditè.  _r  . . o 

Loterie  royale. .de  France.  Nos  forus  : 40,  1^,  > 3- 

& 83.  Prochain  Tirage  le  2 Novembre. 


D E M A N D E o-.  . f 

Un  EccléfiaiTique  bien  né  , qui  a fait  avec  difUn&ion  les  études 
dans  rUniverfitè  de  Paris , & qui  eft  en  état  d enseigner  1 n- 
foire  la  Géogr.  les  Mathémat.  & le  Latin  , voudroit  etrecoarge 
d’une  Education.  S’adr.  à M-  Je&nfoh . Vr  rue  de  Rii^y. 


aux  fonds  qui  ont  été  déclarés  être  à;  la  dn- 

pofition  de  la  Nation. 

Autres , du  29  Mai,  fur  le  Decret  du  t\% 
portant  prorogation  jufqu  au  15  Août  pro- 
chain, terme  fixé  par  les  Lettres-Patentes 
du  24  Avril  dernier,  pour 
billets  de  la  Caifie  d’Efcompte  en  Affignats. 

On  a mis  en  vente,  hôtel  cîe  Thon,  rue  des 

Poitevins,  n.°  18,  la  38.*.  £ 

ciopédie.  Elle  eft  compofeTl^Planëhc^  du  U»****/ 
Tableau  encyclopédique  & méthodiqui^O££^^^*^ 
..règnes  de  la  Nature  , par  iAbbéBonnat^re  , ^ t 
contenant  la  fuite  des  figures  deTÜïïe^x^&  le 
Difcours  complet  fur  rOphiologïe  ou  tes  / 

1 m . H ûi 


’&  du  Tome  premier,  aeimeras^d^^'- 

Culture  par  le  ueurT^L^JardjmCTen  chef 
du  Jardin  du  R0UXjj^Ça'Témié~loÿale  des 

Sciences  , & par  t’Abhé - ’lgffiSLÿ..  — ~r  "^(es 
Académie.  Le  prix  en  eft  dejzJt^jnjeui^- 
Le  port  de  chaque  Livrailon  jàft_au  compTedes 

Soufcripteurs.  On  'prévienTrp°“r  la  dern,'C„s. 
fois  tous  ceux  qui  ne  fe  feront  pas  complétés 
d’ici  à la  fin  de  Juillet  prochain  , qn  ils  ieroiit 
déchus  de  tous  les  avantages  de  lrooulc.ip non i , 

& qu’ils  paieront  IsM*V°!S22-i 

douze  livres , ainfi  que  tous  lès  antres  Volumes, 

ceux  de  Planches 

livres , au  lieu  de  vingt-quatrercem^H  ^ 
Naturelle,  trente-fix  hvres?,au  lle"jÉj 1 J fe 
une  livres  pour,  cent  Planches [TDÏÏccim & 
h Brochure  compris.  Pour  faciliter  les  " 

criptéurs,  il  cet  égPard ,■ ’ noj^reç^ronsleun bü- 
lets  à notre  ordre 

ç.nK  interêt  ; & nousâvons  prïT les  UïïrâïTes 

•{“  ffi  d’accorder  le  même  crédit  aux 
Soufcripteurs  avec  lefquels  ils  font  en  relation  ; 
ce  crédit  ne  peut  .avoijlJk^  V* 

?lufiÏÏ  des  trente  preaiitefert^ 
demande  Toutes  les  ncfiivellëT^Xivrairons , a 
compter  de  la  trente-&-umè.ne  liante  , do  - 
vent  être  payées  compîant T lès  Libraires  n o 
eux-mêmes  aucun-crê®rp5ïï7Vïs  Livratfons, 


Îîarbarefque  ayant  été  -découvert  dam  les 
eaux  de  Taccokra  , on  avoit  envoyé  fur- 
ie-champ à fa  pour  fuite  deux  chaloupes 
armées  qui  s’en  étoient  empare.  Un  Capi- 
taine Vénitien,  qui  en  arrive,  & qui  rap- 
porte ce  fait,  ajoute  : quon  a trouve,  fur 
le  Corlaire , beaucoup  de  marchandises 
précieufés,  & 21,000  fequins  en  or. 

De  Rome  j le  24  Mai  ijgo. 

Le  Cardinal  Hertzàn  a eu  dernièrement 
du  S aint-Per e^uïïë^âudie nce  particulière  , 
dans  laquelle  il  a préfenté  fes  nouvelles 
Lettres  - de-  créance. 

O11  a tranfporté  ici  de  Fiumicmo  un 
monftre  marin  échoué  lur  cette  plage  , fon 
poids  étoit  de  2600  livres  -,  fa  tête , qu'on 
a coupée  , 'tc'pèfée  féparément  , étoit  de 
de  400.  Il  a ete^  vendu  à nos  pêcheurs, 
pour  en  tirer  de  l'huile  , 13 2 écris. 

De  Londres  , le  ity  Juin  t 

* La  Proclamation  du  Roi , qui  dilTout 

îe  Parlement  Têtue!  ",  8c  qui  ordonne  la 
convocation  d'un  "nouveau , elt  datée  du 
de  'ce-  mois , 8c  a été  publiée  le  len- 


- f 


II 


main , ami 


celle  adreifée  aux  Pairs 
d'Eco  lie  5>  pour  leur  ordonner  d'élire  entre 
eux  les  16.  qui  formTnT  la  Députation  de 
ce  Royaume  à la  Chambre  -Plaute. 

Les  ordres , pour  les  éle&ions  générales, 
ent  été  ligné  s7e  7i  *,  i'Alf  mblée  du  non- 


— veau  Parlement  eft  fixée  au  10  Août  pro 
chain ; on  prétend  qu'il  ne  s'aÜemblera  que 


/tMULvy 


pendant  trois  lemiines , pour" recevoir  les 
adrefies  & les  pétitions  des  drhérens  en- 
droits *,  8c  que , s'il  n'y  V point  d'aflaires 
prelfmtes  , il  fera  prorogé  jufqu  au  mois 
de  Décembre. 

Leurs  Maj cités  & les  PrincefTes  na/Ter 


A VIS  DIVER  s./«iW23 
j Acstcl.  des  Sciences  . Belles-Tci-f-rpc  ^ A t>  _A< 


L Md.  des  Sciences , Belles-Lettres  & Arts  de  Ro?<m  avmr 
propofe  pour  le  Prix  des  Belles-Lettres , cette  Queflion  : Pourquoi 
Vi  plus.  S™nd  nombre  des  Médailles  trouvées  dans  la  Normandie 
I particulièrement  dans  la  Baffe  , font-elles  des  Antomns  ? La  Com- 
Ipagnie  ne  fe  trouvant  pas  dans  Té  cas  rsdjügerlâXôuronne  » 
Ipns  le  parti  de  proroger  le  Concours  pour  l’année  prochaine 
tde  avoit  propofé,  pour  un  autre  Prix,  la  Queffion  Suivante - 

\S’T/0n!  “ m°y^~ Encyclopédie  au  plus  haut  demie 
herjcdion?  Parmi  rg^ggg^afe^MémdOTS^?s  ' ou'isiff.- 

Emereffans,  qui  ont  été  envoyés  au  Concours,  l’Acad.  a cru  de- 
-Oir  couronner  celui  de  M.  Marie  de  Cétray , Avoc.  au  Parlem 
lemeuranr  a Nanna.  L^cc^XSf^^ 

Oofteur  Tomaçereau  à Verlailles.  L’Académie  avoir,  pour  t 
2 fois,  proroge  le  Concours  à un  Prix  extraordinaire  doue 
[uiconque  établirait , le  plus  exaSement , les  caraSeres  difosifs 

LT  ce  Prix  a été  adjugé  à M de 

Phmmn,  Maître  en  Pharmacie  à Abbeville.  La  Compagnie 
voit  offert  un  Prix  extraordinaire  à une  Méthode  certaine  & facile 
■tour  faire  duCidre&du  Poiré  de  la  meilleure  qualité  • ce  prix  -,  érX 
lartage  enûfTVL-iWurTTrT^HSTiBîè-re  la  Soc.  d’Agriculture 
le  Rouen  , au  Bureau  d’Evreux  , & M.  de  Villiers , de  S.  Dizier 

“ " de  re forer  le  Canal 

te,  , , -,  !..  ppVffr  Ju/WTTS-  mer,  'afin  de  creufer  fou 
f“>  P de  le  debarraffer  des  bancs  chançeans  qui  s'opposât  à la 

Navigation,  a été  décerné  à un  Mémoire  accomuagné  d-  b 
Lettre  fmvante,  fans  nom  d’ Auteur  : MM.  « Notre  plus 
1”  de  iatlsfaâion  feroit  de  mériter  vos  fuffrages , & rie|  n„ 
P ne  nous  être  plus  agréable  que  d’avoir  rempli  les 

J”  vues  de  1 Academie  : fi  nous  jouiffons  de  cet  avantage  ‘ nous 
\v  vous  prions ,,  MM.,  de  vouloir  bien  accepter  les  üx  cen*  îi 
” vres  qui  font  la  valeur  du  Prix  , & d’en  difpofer  pour  cl 
” (ïue  vous  JuSQrez  ^ pins  utile  pour  l’Académie,  foit  en  Li! 
I”  vres?11  autrement  ».  La  Compagnie,  en  tranferivam-- 
Lettre  fur  fes  Regiftres , a coÆA  rUnnofffimce  pour  cet 
f . de  la  generofite  des  Auteurs  , en  attendant  qu’ils  veuilîerr 
bien  le  faire  conUoitre.  L’Acad.  en  remettant  à l’année  i7S6  le 
| ^ur  les  Médaillés  , a cru  devoir  rappeller  ce  qu’elle  a dit  > 
ce  fujet  dans  fon  Programme  de  1784.  Prefque  toutes  les  Mé- 
dailles que  les  fouides  ou  le  hafard  ont  procurées  dans  la  Nor- 
mandie , & fur-tout  aux  environs  de  Caen  , Valognes , Gourances” 
cic.  -iûBtjlss^ntonins , c’ed-à-dire  au  moins,  des  trois  P fine** 
dignes  de  porter  ce  nom  refpeCable  : AitohmFÊ\ 

ÊJ^4?T^&TSA0/iV‘VxPeU  3 fl  même  a s’y  en  trouVc,  de 

Laraçdlld  & dtfehogabak*  On  y en  voit  cependant  auifi  quel- 


ques-unes  de  Trajan  & d’ Adrien , les  deux  prédéceffeurs  imriïê* 
diats  des  vrais  Antonins , ainfi  que  de  FaufBne  Mere , femme  de 
Marc- Aurelle.  Quelle  peut  être  la  raifon_d^çe  mi^?_Poiirquoi  ne 
trÔuve-t'On  point  de  Médailles  de  Jules-Céfar , qui  avoit  éfé  fî 
îong-tems  dans  les  Gaules  LxtaJZ itéré  & de  Germamcus  6 qui  com- 
battirent les  Germains  ? de  Caligula , qui  fit  une  fi  folle  expédi- 
tion dans  les  Gaules  ? de  Vefpafien , fous  le  régné  duquel  arriva 
la  fameufe  révolution  de  Civdïs , &c.  ?...  Pourquoi  y en  trou- 
ve-t-on peu  audi  , des  fucceffeiirs  des  Antonins  ? La  fituation  des 
Gaules , avant  Te  régne  de  ces  Princes,  ne  donne-t-elle  pas  la 
fofutibn  dê  la  première  de  ces  queffions  ? Ne  trouve-t-on  pas 
atiffi  une^raîTon^dîjrgrdriî  nombre  de  Médailles  des  Antonins  en 
Normandie,  dans  rexpédition ^ d^^?/z^en  Angletefre , & dans 
celîeTqïfÿ^firent  fucceffivement , par  leurs  Généraux , Ahtonin  * 
Fie  , Marc- Aurelle  & Férus,  lorsqu’ils  ëWênî^nftHTfHnir  la  fa- 
meufe güerPSl terBffgantes , des  Germains  & des  Marcomans ? Quel 
fut  enfinilérat  de  cette  partie  des  Gaules  fous  les  fuccefleurs  des 
Antonins , SZ^i’y^culitiib  ua~-Hr-  il  pas  à la  rareté  de  leurs  Mé- 
dailles ? Il  faudra  fixer  tout  ce~qïïî'*efL'de  nature  à porter  quel- 
que lumière  fur  l’Hifloire  ancienne  de  la  Normandie  à ces  épo- 
ques , & indiquer  les  Monumens , les  ufiages , &c.  qui  peuvent 
appartenir  au  fiecTè~”cfês  Antonins , dont  tant  de  Médailles  fem- 
blent  avoir  conlacré  le  fouvenir  dans  cette  Province  ; rappro- 
cher auffi.  de  ces  queftions  principales  , la  queftion  fécondaire 
de  favoir  ii  les  Médailles  d’un  régné  avoient  une  valeur  fous  les 
regneâ  'fmvîrrrs  dans  quel  rapport  elles  y étoient  reçues.  Ce 
Prix  efl  une  Médaille  d’or,  de  la  valeur  de  300  liv.  Un  Membre 
de  l’Acad.  ayant  prié  cette  Compagnie  d’accepter  une  fommé  de 
300  liv.  pour  un  Prix  extraordinaire,  dont  voici  le  fujet  : « Les 
couleurs  que  prelBîîïïrrrlesHbmes  de  verre  , les  bulles  de  favoil 
3?  & autres  matier.es  diaphanes  extrêmement  minces , fuppofent  la 
2?  Doéfrine  de  la  différente  réfrangibilité  des  rayons  hétérogènes  « 

?>  & celle  des  accès  de  îaciïe~lFeÏÏexrdn  ; la  première  de  ces  Doc- 
3>  trines  ayant  été  remife  en  queftion  , & la  derniers  ne  fatis- 
33  faifant  pas  l’efpfit , l’Académie  propofe  pour  fujet  du  Prix  d<î 
s>  Phyfique  , de  déterminer  le  sevrais  s eau  fe  s de  ces  couleurs.  Mais 
j)  elle  prévient  les  Auteurs*  qu’elle  rejettera  également  foutes 
3*  fortes  d'hypotheies  , & qu’elle  n’admettra  en  preuves  de  leurs 
r>  affermons,  que  des. faits  fimples  & conftans  îj.  Les  Mémoires 
ou  les  Supplémens  , LfilheLn  érTf  n çois  ou  en  latin  , 

feront  admis  jufqu’aU  ir  Juillet  1786,  & adrelfés  ( francs  de  port  ) 
àM.  FI aillet- de-Couronne , /Secrétaire  pouf  îeè  Belles-Lettres; 

Mé  L.  A.  Dambourney,  Nègoc.  Secrétaire  pour  les  Sciences. 


& à 


L1  Abonnement  de  ce  Journal,  qui  paraît  tous  Us  matins , ejl  de  30  liv« 
pour  P aris  & 37  îiv.  10  f.  pour  la  Prov.  celui  du  Journal  général  de  France» 
publié  3 fois  la  femaine  , 16  liv.  4 f.  & celui  de  la  Feuille  dû  Marchand  , une 
fois  7 liv,  4 f,  U tout  port  franc*  le  Bureau  cfi  rue  neuve  S.  Augufiin . 


Commune  à quinze  mille  livres  ; celle  des  $ubfiJ 
ti  tu  ts-ad  joints*,  Il  ’J?i  mille  livres  ; celle  des  Àdmi- 
niftrateurs,  à quatre  rriïlfe  livres  ; celle  du  Secré- 
taire-greffier y^Tjix  mitle  livres  ; celle  de  fes  deux  ■ 


*V> 
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Adjoints  , à trois  mille  livres  ; çelle~cfe  1 ’Archi— ; g? 
vide , à pareill^jCbmïn^-de-.  trois  mille  livres  ; 
celle  du  Bibliothécaire  , aufli  à pareille  * g? 

de  trois  mille  livres. 

On  a mis  en  vente,  Hôtel  de  Thoii , rue  deâ^jjy^^ 
Poitevins,  n.°  18,  le  Lundi,  18  Q&obre 
la  40. e Livraifon  de  PEncyclopédie.  Cette  Li— - 


de  la  Nature,  par  M.  rAbbé^feonnaterrêT  con- 

tenant  la  fin  des  figures  des. Oileaux le  corn- 

mencement  des  Quadrupèdes;  au  tome  111,  pre 

» • * — 1 * * ■* 


M 


vuutêJl*y\> 


mière  partie  des  Antiq.urfêsVÆ  du  Tome  I.er , 
première  partie  de  la  chirurgie  , par  M,  de  la  i%a* 

Roche  & M.  Petit-RadeL 

Le  prix  des  104  planches  de  cette 
partie  d’Hiftoire  Naturelle,  à 4 

Les  dix  feuilles  de  Difcours  & la 

brochure •-••••  • 1 

Un  demi-\  ohx  m e de  Difcours. ....  4 

Un  Idem • ••**••  3 

Brochure  des  deux  demif\i olumes ...  1 


10 


jgklf m âtr 

? ^04* 


Total., 


cÂ+m*t f*r< 


Prix  en  feuilles 3°  

Nota.  Le  prix  des  volumes  de  planches  d'HiM  * * 

toire  Naturelle  efile  même  en  feuilles  ou  broTH(fe< - 
Le  port  de  chaque  Livraifon  efi  au  compte 
des  Soufcripteurs.  
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CHANGES  du  27. 
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7 Vienne , par  la  voie  dePan^JeJgur 

avec  des  inftruaions  ffeflmées  pour 'le  ch5-va‘ 
.Robert  Keith , Miniftre  plénipoteouaire  Bnm 
y -nique  à TTCouîTe  Vienne,  lequel  & re 
i T avec  les  autres  Miniftres  conciliateurs  a Bucha^ 
ou  autrê-liè— a-élîgnévpour  lat?"u®^u" 
‘•"‘^^^^Congrès  : •&"  le  fiëur~tauzanne  continuera  la 
y^lÆ  ron  re  iufqu’à  CoiidantinopTi , avec  les  depêclies 
/yl^TWâtflet  rouvera  chargé. 

O Quelques'  jours  avant  le  départ  de  Çe  Courier 

on  reçut  au  Secrétariat  des  Affaires  Et  a gv  , 
des  .dépêches-  du -Chevalier  Keith,  qm  furei  t 

fnr-le-rhaino -portées  au  Duc  de  Léeds , Mimftre 
chargé  de  ce  Département. 

Rien  ne  paroît  avoir  été  changé  aux  difpofitions 
, publiques  & à la  continuation  des  armemens.  H a 
été  donné  des  ordres  à ' Portifiiouth  pour  hâter 
celui  du  y ai TŒwn^al-Soavfrain^  & le  mettre  en 
état  de  lever  l’ancreT&^e  porter  pavillon  ainiral. 

‘ Le  même  jour,  lTIToTcl  liowe  a fait  ailembler 
‘ tous  les  Capitaines  de  i’efcadre  à ion  bord,  pour 
leur  rommunicrner  des  ordres  fur  leiqucls  on  gar  e 
? un  profond  fecret.  L’avant-veille  cet  Amiral 
avoit  reçu  des  dépêches  de  la  Cour  par  un  Cou  - 
rier du  Cabinet  gui  les  lui  avoir  réunies  a bord 
du  vaiiTeau  la  Que  en  -Tliiarlo'tt'e  ; & , le  meme 
iour  , environ"  3 ' oo^Toïdats  de  Marine  ont  été 
répartis  fur  Tés  vaïîTêaîix  qui  mouillent  a Spi- 

A v,  v>.«-  théad.  . j 

a fait  choix  de  cinq  fortes  frégates,  de 

/ **  «wuarante-quatre  canons  ^chacune  , peut  trani— 
A porter  les  trëïïîpes  qui  doivent  paifer  à la  Ja- 

m ai  q u e*.  L’on  a penié  que  des  batimens  de  cede 
£ ' ys*'  forme  offriroient  une  force  égaie  à la  plus  con- 

M 5at4M>yfldéfaT5tr 'dFTTmême  eipècê  que  l’ennenu  pour- 

o roit  y oppofêr,  & qu'ils  auroient  de  plus  i avan- 

tage de  la  légèreté  ; que  , d’un  autre  côté , la 
y troupe  peut  jùippléer  a plus  de  force , dans  le 

**  cas  où  le  combat  le  troiiv croit  engagé  avec  des 

v 'TnnAnPTîf'Q  Pîl  nOtllK fÊ  d.  GfflllDrlS'wS  & 
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vaiiTeau x fupérieurs  en  nombre  d équipages  & 
de  canons. 

s Tous  nos  papiers  ont  annoncé  larredation 
^iM4*tdun  Efp-ignol  à Plimouth  , il  a été  conduit 
d’abord  pardevant  T Amiral  Grave , qui  1 a ren- 
rf&XHMLfàoyé  eniuite  au  Maire  de  la  Ville  pour  iinter- 
£ roger.  Par  i’examen  de  les  papiers,  on  a trouvé 

qu’ii  étoit  parti  de  Londres  au  commencement 


